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CHAPITRE IV.

Des Emplätres.
LE S anciens Grecs appelloientles emplätres Emplaßa du verbe grec E^TrXiT-

75. k , qai fignifieformer en malle, enduire & boucher ", mais les Grecs moder¬
nes onr prononce emplaßra , & les Latins les ont fuivis. On a pourtant tire l'adje-
ctif du nom emplaßa , car on prononce emplafl'cum& non empUßricum

L'emplätreeft la compofirion laplus folidede toutes celles qu'on applique exte-
rieurcment; il a ete inventc en cerce circonftance , afin qu'en demeurantlong-rems
applique für les parries du Corps, les remedes donr il eft compofe euflent aflez de
tcms pour produire leur effet.

Les drogues qui fervent ä donner corps & confiftence aux emplätres fönt oidi-
nairement la cire , la refme , les poix , les gommes, les graifles, la litarge & les
autres preparanons de plomb.

Le plomb c-tantfulphureuxfe diflbut en cuifant avec les graifles & les huiles, qui
fonr des foulfrcs, & il leur donne une confiftence dure.

Emplatre diachalciteos ou de palmier, on de litharge.

TreneTL de U dkoäion des brancbes les plus tendres du palmier ou du chefne , de la
lith*rge d'or prefaree & de l'buäe commune , de cbacune trois livres ,
De i\ixonge de porc > detix livres,
Du cbalculs ou du Vitriol culcine a rotigeur & dißout dans une portion de la deccct'wn ,

quatre onces.
Cuifez.-les, & fa.lt es-enun emplktre feien l'art.

R E M A R QJJ E S.
On fera une forte deco&ion des branches les plus tendres du palmier , ou a leur

defaut de celles du chene , on coulera la decoclrion, on tnctträ dans une baffine la
litharge preparee, onla delayera avecl'hude , on y melera envirpn la moitie de la
decocftion de palmier, on ferabouillir la matiere , lagitant inceflamment avec une
elpatule de bois, de peur que la litarge ne s'atrache au fond •, apres environ une heu¬
le de cocftion, on ajoutera la graifle de porc & le refte de la dccoction, ata referve
d'environ fix onces, dans lefquelles on ditToudra le vitriol rouge fubtilement pulve-
rife , on continnera de faire bouillir la matiere >•& quand eile aura une confiftence
de cerat, on y melera le vitriol diflout, on pourfuivra la cuite jufqu'a confiftence
d'emplätre , on retirera enfuite labaffine.de dcflus le feu t on agitera Tonplatte juf¬
qu'a ce qu'il foitprefque froid , puis Ton en formera des magdaleons , les roulanc
avec les mains mouilleesd'eau ou de decoction de palmier.

11 eft propre pour deterger & deflecher les playes & lesukeres.
Cec emplatre prend une couleur rouge du colcotlur : on pouroit le faire blanc en

fubftituanr au colcothar le double de fon poids de vitriol vert.
Il faut que dans la cuite de Femplatre la litarge , qui eft un plomb rarefie , fe lie

& fe fonde dans i'huile & la graifle , pour leur donner une confiftence folide ; c'eft
pourquoi il eft necefläire quela matiere bouille aflez fortement.

Quand la deco&ion eft confumee la maciere cefle de bouillir, 011 en met d'autre

Veuus.
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pour achever la einte »maison doir auparavanr retirer la bafline de defiiis le feu Sc
Ja Laifler un peu refroidir, ou bien verler la deco&ion doucemenr, car l'humidite
aqueufe qui eft contrainte par la chaleur de s'elever, etant brtibaraflee par les partics
raitteufes de l'huile, eile fait bouillonner $C rejaillir la matiere de core Sc d'autre
avec un petillement violent: pour eviter cet embarras, il faut aj outer Ja decoction
avant que l'autie (oit confumee.

Si la quantite de la decodion preferite ne fufHfoit pas pour achever la cuire de
Templätre, il faudroit en employer davanrage •, mais il ne faut point qu'il y en reite,
car cette humidite aqueufe empecheroit que 1'emplätrene fut bien he , Sc par con-
fequent qu'il ne fut emplaftique, c'eftä dire qu'il ne s'etendit bien für le cuir ou
für la toiie. Si donc 1'emplätre bouilloit encore , quoiqiülfüt folide Sc cuit, ce Co¬
lon une marque qu'il y auroit encore de la decoction, il faudroit la laifler confii-
mer, on doit meme apres le confomprion de l'humidite aqueufe , tenir encore
l'emplatre für un petit feu environ demi~heure,continuant a l'agiter fortement avec
l'elpatule de bois, ann de le deflecher aflez Sc de le rendre plus emplaftique.

Il eft bon de le lervir pour cette Operation d'une baffine aile.z grande : car la ma¬
tiere le rarefie beaueoup en bouillant, & principalement für la fiii de la cuite ; par-
cc qu'alors etant plus epaiile , l'humidite aqueufe a moins d'iffiie pour s'evaporer Sc
eile fouleve la matiere avec erTorr.

Quoiqu'onfaile entrer le vitriol dans toutes les deferiptions de 1'emplätre diapal-
me, les Apoticaires le retranchent ordmairement, Sc il fönt diftinction entre le dia-
palme & le diachalciteos.

On afurnornme cet emplätre Palmeum ou Diapalma, ä caufe du palmier qui y
entre •, mais les anciennes Pharmacopees ne demandent autre chofe que de remuer
1'emplätre pendant qu'il eft lur le feu , avec une elpatule faire de bois de palmier
vetd , ou ä fon defaut, de diene ou deroleau , ou de prunier fauvage , ou de hefljer
dont on ratifleroir fouvent le bout, ahn que la lubftance du bois fe commumquät
plus facilement ä 1'emplätre.

La decoction des branches les plus tendres de l'arbre que nous employons ici
donne beaucöüpplu.« de vertu au diapalme , que ne feroit une efpatule; ainfi quand
il n'y auroit que cette railon, notre merhode doit etre preferee: mais de plus ceux
qui travaillent feavent qu'on ne peut pas bien faire cet emplätre en fuivant exaete-
menr les deferiptions des Anciens, qui ne demandent autre humidite aqueufe dans
la cuire de la Lirarge avec l'huile Sc la graiflfe, que celle qui peut fortir de l'eipatule
de palmier, car 1'emplätre noirciroit Sc il n'aequereroit jamais une bonne confi-
ftence , mais on y ajoute ordinairement de l'eau pour la faire bouillir ä gros bouil-
lons; or la decoction de palmier (era plus convenable que l'eau pure , li Ton veut fui-
vre l'intention de l'Auteur; qui a deflein de communiquer ä 1'emplätre la qualitc de
cet arbre,

Emplätre diapahnc otdinx'ire.

Prebet, dl h decofl'ton des brar.cbes les plus tendres du palmier ou du ebene , de
ihmle commune , de l\ixonge de porc , & de la htharge d'or preparee , de chaeune
Jtx livres.

Cuifez,-les, & faites-en un emplätre fclsn l'art.

R E M A R Q^U E S.

On delayera dans une grande bailine la lirarge preparee avec J'Jitiile Sc la graifle,
On
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on y ajoutcra cnvlron la rooitie de la decoction coulee, on fem bouillir le melange
ä grands boudlons, l'agitant inceflamment avec une efpatule debois: quand ons'ap-
percevra que la decochon lera prefque confommee, on y en melera d'autre pour
faire boiuiiir l'emplatre jufqua ce qu'ü foit cuit; ce quon reconnoitra , fi l'on en
met refroidir un petit morceau, on rerirera alors la bailine de deftüslefeu, Sc l'em¬
platre eranc a demi refroidi, on le formera en magdaleons.

Il delTeche moins vice que le precedent , il amolit, il rcTout, il detcrge, il cica-
trife ; cell l'emplatre le plus ufite pour les playes & pour les ulceres, on 1 'amolit en
y melant le quart de fon poicls d'huile de role, afin d'en faire plus facilcment des cm- $£££0^,

piacres ; c'eft ce qu'on appelle cerat de diapalme , ou diapalme dillout. 0 u diaf al-
Au commencement de la cuite la matierc paroit jaune , mais a mefure que la li- me uiflbut.

tharge qm lui donne cette couleur fe diflbut en boiullant, eile blanchit. Comme on
cft bien aife que le diapalmefoit blanc , il faut prendre garde qu'il ne manque de de¬
coction dans la balline, car pour peu que l'emplatre demeurät für un grand feu fans
humidite aqueufe , il brunnoic. Quelques-uns y melent de l'eau faleepour le blan-
chir d'avantage. Quand l'kimidite aqueufe eft conlumce, & que l'emplatre eft cuit,
il faur le laifler encore pendant demi-heure für un petit feu , l'agitant toujours avec
l'eipatule , il s'en elevera quantite de bulles en Vau-, &c fe deflechanr un peu , U en
Csra plus emplaftique.

Quoique l'emplatre tive fon nom du palmier, fa vertu principale vient de la li-
tharge ■■,les Anciens fe contentoient de remuer l'emplatre avec une efpatule de bois,
de palmier, mais la decodion des branches les plus tencues de l'arbre lui communi-
quent beaucoup plus de vertu , comme il a ere die au Chapitre precedent ; auffi bien
a-t'on befoin d une liqueur aqueufe pour cuire l'emplatre comme il faut.

* Si par curioiiteTon pefe la malle de l'emplärre apres l'avoir laiilee refroidir, on
rrouvera dix-huit livres; ce qui eft le meine poids des drogues qu'on y a employees.
Il ne s'en eft donc diifipe que l'humidire aqueufe.

Emplatre des trots drogues , de Mefue.
Frenez. de U litharge d'or bienpulvaife'e , & du vinaigre de vin rouge tres-fort ,

de chaeun une livre ,
De l'bmle commune vmlle deux livres,

CuifeiL-lesen emplatre.
R E M Ä R Qjü E S.

On pulverifera fubtilement la litharge , on la delayera avec I'huile Sc le vinai-
gre dans une balline , on fera bouillir la matierc , la remuant inceßamment au fond
avec une efpatule de bois, jufqu a ce que l'emplatre foit cuit en conliftence rai-
fonnablc : fi la livre de vinaigre ne fufrifoitpas pour achever la cuite , on en ajoutera
d'autre.

Cer emplatre deterge, arrete le fang & confolide les playes. Le mot de trupbar-
niticum fignifieun remede compofe de troisfortes de drogues , aulli n'en entre-t-il
que trois dans cette compofition.

Le vinaigre penetre la litharge & la rarefie plutbt que ne feroit l'eau.
Si l'emplatre eft prefque cuit apres la confomprion du vinaigre, l'on en peut ache¬

ver la cuite , quoiqu'il ne bouille plus en le remuant toujours avec l'eipatule für un
petit feu pendant environ une heute ; mais s'il n'eft encore qu'en conliftence d'on-
guent, on fera mieux d'y ajouter de nouveau vinaigre pour le faire bouillir julqu a
ce que la litharge foit bien difloute Sc que l'emplatre foit dur.
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Emplatre diachylon fimplc.
Trenex. de l'buile commune t trois livres,

De U Ütharge d'or preparee , une livre & äcmie ,
Des mucilages de racines d'altlea , de fcenugrec& de Im , de chacun une livre ,

Cmfez.-les en conjiftence d'emplatre.

R E M A R O^V E S.

On coupera par pecits morceaux crois onces de racines de guimauves recentes, on
les mettfa dans un pot de terre vernifß aveedeux onces de grainc de Im Sc aucant de
fenugrec , on verfera defllis, fix ou fept livres d'eau chaude , on lailfera la matierc
en digeftion jdqu'au lendemain , puis on la fera bouilhr doucement jufqu'a ce que
b liqueur foit devenue epaifle & mucilagineufe, on la coulera avec expixflion, on
la meiera avec l'huüe & la ütharge dans une bauine , on fera bouillir la matiere par
un feu aflez vigpurdne, l'agirant roujours avec une elpatule de bois , jutqu'a cc
qu'elle ait acquis une durete d'emplatre , Sc que toute i'humidice aqueule foit con-
iumee , ce qu'on connoitra quand l'empläcre ne bouiliira plus , ll laut aiors recirer
la bauine de deflus le feu & continuer a le remuer jufqu'a ce qu'il (ort a demi froid »
puis on le roulera en magdaleons avec les mainsraouillees d'eau, lis'aplanra un peu
cn refroiditfant, ä cauie du mucilage qui y reft reite.

Il eft propre pour ramoiir, pour cügerer i pour meuric , pour refoudre.
Diachylon vient du mot Grec vuA"» qm ügnirie mucilage, parce que les mucila-

1 " e ges=font la bafe defa compohtion.
Si apres la conlomprion des mucilages, l'emplatre netoit pas tont - ä - fair cuit,

il faut mectre la baifiue iur un peru feu , Sc agicer toujours torrement la maciere ,
il achevera de fe cuire quoiqu'ilnebouille plus, Sc il contervera la couleur blanche •,
mais li on le laille lur un giand feu quand il n'y aura plus d'humidite aqueufe , il

Piachylon noircira en peu de tems: piufieurs le fonr noircir expies, croyant qu'il en au plus de

Vertus.
D'oa v ent
h
diachylon,
Einplane.

laoir, vertu.

un

Veitus.

Si au lieu de la ütharge d'or onemploye ici la litharge d'argent , & qu'on continue
n grand ieu fous la matierc a la fin de la cuite , apres la confomption de i'humidice

aqueufe , l'empläcre prendra une coleur rouge , on le prepare de cette maniere en
en piufieurs endroits; mais la mcilleure de toutes ces prepararions doit ecre celie qui
faitle diachylon blanc , parce que-les mucilages y fonr moins akerez.

Emplatre diachylon avec /' iüs , de M-fue.
Trenez, de l'emplätre diachylon blanc , une livre ,

De Vins de Florence pulverifee , une once.
Melez,-les , & faites-en un emplatre.

REMARQUES.
On fera ramoiir (ur un peu de feu le diachylon blanc , puis Ton y melera exa&e-

ment la poudre d'iris de Florence, Sc on le formera en magdaleons.
Cet emplatre digere, mcife cc meurit avec plus de forceque le diachylon fimplc.

EmpUire didchylorkanodiM , de Mynßcht,
Preiiet, deVhuile anodine des fept fleurs , de Ujnßcht }

De U litharge preparee , une livre *
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£>esmucilagts de femences dejufquixmt, de pfjlltnm,de coings , de Un , de l'ecerce

mojennede tilbt & de racine d'altbea tirez, avec l'eau de morelle , de ciueun quatre
ences.

Cui fetales enfemble , en conjiflence d'emplatre.

REMARQUES.

On mettra dans un poc de terre verniffe de lafemence de jufquiame , de la fe-
conde ccoL'ce de tiliot Sc de la racine d'althaea coupees par petits morceaux Sc con-
caflees de chaeun fix dragtnes , des femences de coing, de pfyllium & de lin entie-
rcs de chaeune demi-once , on melcra le tout & Ton verfera deflus> fix livres d'eau
de folanum toutc bouillante , on mettra infufer la matierc en un Heu chand pendant
un jour , enfuite on la fera bouillir a diminution d'environ les deux tiers, ou jufqu a
ce que la liqueur foit bien mucilagineufe , on la coulera alors avec expreflion , on
la melcra dans une bafline avec l'huile & la litbarge preparee, on les mettra bouil¬
lir enfemble , les remuant inceflamment Sc fortement, jufqu a. ce que la litharge
etant difloute Sc l'humidite aqueufe evaporee , ils ayent pris une confiftence d'em-
plätre , on retirera alors la balline de defliis le feu , continuant d'agiter 1'emplatre
jufqu a ce qu'il foit a demi refroidi, puis on le roulera en magdaleons felon Part.

II amolic, il refout, il appaife les douleurs, il meurit les tumeurs.
II y a les memes circonftances a obferver dans la cuite de cet emplätre , conime

dans celle du diaehybn fimple.

Le gr/tnd Emplätre diaehylo».
Prenez. des racines d'altbea nouvelles coupees par petits morceaux , quatre onces ,

Desfigues & desraißns paffes me-ndez., des femences entieres de Im & de feenugree ,
de chaeun deux onces & demie ,
InfufcZj-les cbaudement pendant vingt-quatre heures dans trois ftntes d'eau commu¬

ne > & cuifez.-les enfutte en conjiflence de mucilage , puis coulez. & exprimez, U deco-
Ition , & gardez. le mucilage : Et en meine tems
Prenez. des fucs de [etile & d'iris vulgaire , de chaeun quatre onces.

Reduifez. dans ces fucs für un petit feu , en conßflence de mucilage,
De la tolle de poijfon hachee mena , une once.

Gardez.ce mucilage feparement j cependant
Vrenez. de la litharge d'or preparee , deux üvres ,
Des builes de camomille , d'iris vulgaire & d'anetb, de'chaeune une livre & quatre oncet.

Melez.-les avec lepremier mucilage dans lequel vous les ferez. cuire , en les remuant
svec foin av.ee une efpatule de bois ; puis ayant ajoute für lafin de Li ccäion le mucilage
de colli de poiffon, reduifez. letout en conjiflence d'emplätre , apres qm vous y meieret.
De la terebentbine de Venife , une demi livre ,
De la rejine depin, de la cire jaune & de la laine graße la plus humide , de chaeune

quatre onces.
Eaites-en un emplätre felon l'art.

R E M A R Q^U E S.
On aura des racines d'althxa nouvellement tirces de la terre , on les nettoyera ,

on les coupera par petits morceaux, on les mettra dans un pot de terre verlüde avec
P p P p p p ij

Vertus.
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les figues aufil coupees, les raifins ouverts 8c mondez de leurs pepins 8c les femerr-
ces entieres, 011 verfera deflus fixlivres d'eau bouilianre , on iaiflera la macierc en
digeftion pendant vingt-quatre heures, puis on la fera bouillir a petir feu jufqu a
diminucion de la moitie > 011 jufqu'a ce qiie la liqueur foit en mucilage, on la coulera
alors 8c on l'exprimera fortemenr. Cependanr on rapera im ou pluneurs oig;:ons de
fcille 6c des racines d'iris noftras chaeun feparemenr , on les laiflera en maceracion
dans des terrines pendant fept ou huit heures, puis on en nrera les fucs par expref-
fton. D'une autxe part ou mettra dans un pot de terre vernifie , une once d'ichrhya-
colla coupe par perits morceaux , on venera deflus des iues de fcüle & d'iris recem-
ment tirez , comme il a etedit ; de chaeun quarre onces; on couvrira le poc, on Ic
placerafur les cendres chaudes pour y laifler la matiere en digeflion , jufqu'a ce que
tour fe foir redint en une colle ou mucilage epais; on melera dans une bafline aflez
grande la litharge , les huiles Sc lespremiers mucilages, on les fera bouillir er.fem-
ble aflez fortemenr, les remuanr inceflammenr avec une efpaiule de bois; & quand
la litharge ne paroirra plus, que les mucilages feronr confumez , & que l'eiriplatre
fera prelque cuit, on y melera hors du feu le mucilage de colle de poiÜ'on, on con-
tinuera a le faire bouillir jufqu'a ce que l'humidite aqueufe loit confumee , 8c que
la matiere ait acquis une confiftence dure , on y ajoutera alors hors de deflus le feu
l'ceiipe, il fe fera encore une ebuliition ä caufe de l'hiimidke aqueufe de cette dro-
gue , mais eile ne durera guere : quand eile fera finie, l'on y mettra fondre la refine
8c la cire rompue par petits morceaux , puis la terebenthine, &c Ton aura l'empläcrc
diaehylon magnum qu'on formera en magdalcons.

Vertns II amolit, il digere , il meurit, il refout.
Si l'emplätre eft entierement prive d'humidire aqueufe quand on y mele le muci¬

lage d'ichthyocolla&l'cefipe ,la matiere fe gonrle avec rant de force , quelle pafle-
roit par deflus la bafline , li l'on n'avoit eu le foin de la rerirer de deflus le feu , parce
que l'humidite de ces fubftances mucilagineuies fe trouvanr engagee dans la matiere
epaifle de l'emplätre , eile la poufle pour avoir une iflue libre.

Cetemplätre diaehylon eft furnomme grand , pour le differencierdespreceden»
qu'on appelle fimples.

Emplätre dinchy'on fromme.
Trenez, de la ma[Je du grand diaehylon ci-devant decrit, trois Ihres,

Des gommes ammomac , galbanum, bdellmm & fagapenum , de ehaeune une once.
Melei*-les , & faites-en un emplätre [tlonfart.

R E M A R QJU E S.
La commune methode eft de faire difloudre les gommes dans du vin ou dans du

vinaigre für un feu mediocre , de couler la diflolution & de la faire epaiflir für le
meine feu jufqu'a confiftence d'empläcre ; mais comme par cette moniere d'operer
on laifle difliper ie plus volatil 8c le plus elTenrid des gommes, je confeille de s'ef-
forcer , autant qu'on pourra , de mettre les gommes en poudre : ä quoi on peut
reullir , fi apres les avoir choifies belles, on les met un peu fecher au iaicil on ä un
petit feu , avant que de les mettre dans le mordet.

La preparation de cet emplätre eft aifee de quelque maniere qu'on aecommode
les gommes, il n'y a qu'ä faire fondre l'emplätre diaehylon magnum für un feu me¬
diocre , puis y meler les gommes ; fi elles bnt ete diflbutes on les mettra fondre avec
i'emplätre; mais fi elles fönt en poudre, on ne les melera que quand il fera plus qu'ä
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dcmi refroidi , afin d evitcr les grumeaux qui s'y pourroient former : on pourroic
encore fuivre une methode oppotee pour meler ies gommes pulverilecs , c'eft de les
jetter peu a peu dans l'cmplavre pendant qa'il eft fort chaud, car elles s'y fondent Sc
s'y lient parfaitement en peu de tems , a la verke ll s'en echappe quelques parties
volatiles.

L'empMrrediaehylongomme eft le pluspuiflänt de tous pour digerer 3 cuire , Venus,
meurir 8c reloudre.

Emplatre de galbanum , fafrane.
Trcnez. des emplatres de diaehylon ßmple & de melilot , de cbactiti trois onces >

De la cire jaune , deux onces ,
De la terebenthine de Venife , une once ,
Dug.ilbunum dtjfeut dansle vinaigre , paffe & fuffifament epaijfi , & du faffran fuh-

ülement pulvertfe, de cbacunßx dragmes.
Taites-en un emplatre felon l'art.

R E M A R O^U E S.
On Kqnefiera enfemble für un petit feu la lire coupee par petits morceaux f les

emplatres, le galbanum punrie Sc la terebenthine , agitant inceflämment la matiere
avec une efpacule de bois, puis quand le melange fera prefque refroidi, I'on melcra
exa&ement le faffran pulvenfc lubtilemcnt, Sc i'on aura un emplatre qu'on formera
en rouleaux ou magdaleons.

IL eft propre pour ramolir &pour refoudre les durerez de la matricc, du foye Sc Vertus.
des autres vifeeres.

Il me paroit qu'on fait entrer une trop grancle quantire de faffran dans cet empla¬
tre , ce qui le rend trop lec ; je voudrois en retrancher la moitie.

Emplaire de mucilages , de Ben . Textor.
Prenez, des mucilages de racines d'altbea , de femencs de Un & de fotnugrec & des

figues, de ebnem quatre onces >
De la terebenthine, trois onces ,
Des huites de camomille & de lis , de ta reßne depin , de moelle de cuiffes de veau ö»

de bxuf f & au beute twuveau , de ebaeun deux onces- ,
De la cire jauue f vingt onces t ou ce qu'd enfaudra.

Eaites-en un emplatre felon l'art,
R E M A R Q^U E S.

On coupera par petits morceaux des raemes d aftnaea recentes & des figues fe~
ches de chaeune fix dragmes, on les mettra dans un pot de terre vernifte avec des
femencesde Im Sc de feenugree entieres de chaeun demi-once , on verfera deflus
trois livres d'eau , on laiflera la matiere en infufion chaudement pendant vingt-
quarre heures , pnis en la fera bouillir doucement jufqu adiminutiondes deux tieis,
ou juiqu a ce que la liqueur foit en mucilage, on la coulera alors avec expreflion Sc
i'on fera bouillir ce mucilage avec les huües , la cire, la reiine rompues' par petits
morceaux, la moelle de la jambe d'un veau ou d'un beeuf, le beute & la tereben¬
thine qu'on aura auparavantfait fondre tous enfemble. Quand le mucilage fera
confume , I'on palfera la matiere toute cbande par un linge pour en feparer quelques
impmctez qui peavent s'y rencontrer x bc on la temueta; jufqu a ce qu'eue ioit prcC-
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que refroidie, afin que l'emplacre foit bien lie, puis on en fbrmera des magdalcons
avec Jes roaias ointes de qaclques gouttes d'huilc de lys.

Vcrtus. L'emplatre de mucilage eftpropre pour caraolir, pourrefoudre les curaeurs du-
res, Sc pour aider ä la fuporation.

Les autres Phajnaacopees demandenr qu'on faffe confumer les mucilages avec les
huiles, le beure & la moelie avanc que d'y meier la cire, la refine Sc la terebe.nthi-
ne; mais ces Premiers Ingrediens etartt enpeure quantite, ilsnepeuvenc aullirece-
voir qu'une mediocre impreflion des mucilages, & le refte fe cuit Sc fe durcir au
fond de la baffine en grumeaux qu'il faur feparer : il eft Jone bien plus a propos de
faire confumer ces mucilages avec toutes les drogucs enfemble , afin qa'en s'y eten-
dant ils lui communiquent leur qualite emmoüiente qui eft neceflairc & eflentielle
dans cec ernpiatre..

Si Ton ne fait entrer que vingt onces de cire dans cetre compofition, eile n'aura
que la confiftence d'un cerat , il en faüt du moins trois livres , li l'on veut qu'elie
ait la folidite d'un emplärre , encore fera-ce un emplärre rnollet, & certe grande
quantite de cire eteindra Sc diminuera beaueoup la verru des mucilages ; je vou-
drois donc pour remedier a ces inconveniens, qu'on recranchäc les huiles de la def-
criprion , par ce moyen les vinge onces de cire fuffiroient > Sc il y auroit affez de la
terebenthine , du beure Sc de la moelie pour les ramolir en ernpiatre. Voici donc
comme je ferois d'avis qu'on reformät la compofition.

EmpUire de mucilages, reforme.
Trenn, des mucilages de racine d'althea, de femences delin& de feenugree & de

figues , de chaeun quatre onces ,
De la terebenthine , trois onces ,
De U reßne de pin , de la moelie de cuiße de veau ou de boeuf, & du beure nouveau , de

cJmcuk deux onces,
De la cire jattne t vingt onces.

Cuifez.-hs enfemblejufq'Aala confomption des mucilages \coulet. enfuite la deco-
äion , & faites Vernpiatre.

Ernpiatre de mucilages gomme , du meme Textor.
Trenez, de l'emplatre de mucilages ci-devant decrit , deux livres & demie ,

DeU gomme ammoniac, um once ,
Des gommes galbanum , opopanax , fagapenum de chaeun demi once ,
DU faffran bien pulverifs > deux dragmes.

MeleiL le tout, & faites-enun ernpiatre felon Vart.

R E M A R Q^U E S.
11 vaut mieux pulverifer les gommes que de les difibudre a caufe de la di/lipation

qui fe fait des parties volariles pendant la diilblurion Sc l'evaporation du vinaigre ,
mais on n'eft pas allure de reuflir a les mectre en poudre, parce qu'elles fonr molaf-
fes & vifqueufes, principalement quand elles ne fönt pas des plus pures ; en cas donc
qu'on ne puifle pas les pulverifer , on les fera difibudre dans du vinaigre, on coulera
la diffolution, & Ton mettra confumer l'humidite für un feu mediocre , jufqu'a ce
quelle fok reduire en confiftence folide, on melera ces gommes ou pulverifees, ou
purifiees, comme il a ete dit dans l'emplatre de rnucitegequ'on aura liquefie für un
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peu de feu; & quand le melauge fera a dcmi refroidi , Von y ajoutera le laffran
fubtilenÄdt pulvenie, on auira 1'emplatre de muciläge gomme qu il faudra rouler en
magdaleons pour le garder.

II eft propre pour ramolir , pour digerer , pour refoudre, pour aidcr a, la fupura- Vertut.
tion.

On fepaffera fort bien de cet emplatre, ayanr celui de diachylon compofe.

Emplatre de melilot.
Trenez* des fleurs de melilot feches , trois onces ,

De la racute d'iris , de la Jemence de foenugrec , des feuilles d'abßnthe feches, de Li
gomme ammomac & de U myrrhe , de ebaeun une once ,

Des racines de jauchet, d'altbea , de nard celtique, des bayesde laurier , des fleurs de
camomille & du fäffran , de chaeun denn once ,

De la cue jaune , une livre ,
De la rcßne , de la potx blanche & du [inj de baue , de chaeun quatreonces ,
De la terebenthmt de Vemfe ©• de l'huile d'abßnthe , de chaeme trois onces.

Faites-en un emplatre je Ion l'art.

R E M A R Q^U E S.

On pulveriferafübtilement enfemble les fleurs, les herbes, ies racines , les fe-
mences. ies bayes, d'uneautre partle lafFran apres l'avoir faitfecher eritre deux pa-
piei s •, d'une aurre part la gomme ammomac & ia myrrhe: on mclera ies poudres en¬
femble , on mertra foudre dans une bailine für un peu de feu , la cire , ia reime , la
poix , le fuif de boueavec la rerebenthine & l'huiie d'abfinthe , on paßera la matiere
rondue par un linge-, pour en feparer quelques impuretez qui fe trouvent ordmai-
remenr dans les poix 5 &c quand eile fera a denn retroidie , Ton y mclera exacteinent
les poudres pour faire un emplatre qu on roulefa en magdaleons.

11 eft propre pour ramolir , pour refoudre , pour difliper les vents.
* Il entre trop de poudre <Jans la compofition de cet empia re, a proportion de ce veitl -~

qui y eft mis pour les incorporer ; je ferois d'avis qu'on reformac l'emplätre en la
maniere iuivante.

Emplatre de melilo', reforme.
Prenez. des fleurs de melilot deffechees , trois onces ,

De la raane d'iris, de la femence de foeni'grec , des feuilles d'abßnthe deffechees , de
la gomme ammoniac & delamjrrhe , de chaeun une once ,

Des racines de fouchet, d'altbea, du nard celtique , des bayes de laurier , des fleurs ie
camomille & du fajfran, de chaeun une eine ,

De Li cire jaune , de larejine , de la poix blanche , du fuif de houc, de chamn une
livre ,

De la tcrebenthine clatre , muf onces.
Faites-en un emplatre.

Spiradrap pour les cauteres , oh to'.leG'nutier.
Trcnez* de V emplatre de diapalme & de diachylon gomme , de chaeun une livre

De celui de cerufe } denn livre,
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De la raeine d'hU bUn pulverifie , deux oncea

Melex, le tout & l'emplatre et am encore chaud, trempez,-y de la vkille toile ,• & cette
teile e'tant bien imbibee de cote & ä'autre, Jera retiree, eteniue , polte & gatdex. pour
l'itfage.

R E M A R Q^U E S.
On fera fondre enfemble les emplatres par an feu dans une baiTi le , Sc quand ils

feronc a demi refroidis , on y melera exaciement la poudre d'iris : on peac garder
cec einplane en rouleau pour etendre für de la rolle lorfqu'on voudra s'en fervit

Toile a pour les cauteres •, mais u Ton en veur faire le fparadrap qu'on appelle toile a Gau¬
tier , il faur faire fondre cec einplane > y jetter dedans des morceaux de tode un peu
elimee ou ufee , afin qu'ils s'en imbibent des deux cotez , piiis les retirer , les pre-
nant par deux coins avec les doigts mouiilez d'eau fraiche , & les tremper dans un
feeau d'eau {ans les plier : quand ils feront refroidis, on les etendra für un marbre
& on les polira avec un biftortier.

Il ne faur pas que l'emplarre foit chaud quand on en retire la toile , patee qu'il
n'y en demeurcroir pas aflez d'aecache ; il ne faut pas aufli qu'd foit trop froid , parce
que la toile s'en chargeroir trop; il doit etre moderement chaud.
. On coupe le fparadrap par petits quarrez pour apphquer für les cauteres > ils fer-
vent des deux cotez Tun apies lautre. Ce fparadrap exe ite la fupuration del'humeur
qui doit fortir par 1c cautcre , &. il n'adhere point trop a la chair.

Emplatre bUnc , ou de certfe.
PrtneL de la cerufe de Venife & de l'huile rofat, de chaeunt quatre livres ,

De l'eau de fontaine , deux livres , ou ce qu'il enfaudra.
Falles cuire ces drogues en conjißence d'emplatre tnfuite ajoutet,-y

De la cire blanche , huit onces , & en faites un emplatre jelon l'art.

REM.AH. q^u e s.
Onpulverifera fubtilement la cerufe en la frottant für un tamis renverfe , on la

melera avec l'huile & l'eau dans une bafTine qu'on placera für le feu , pour faire
bouillir la matiere , l'agirant incefTammentavec une efpatule de bois, jufqu'a ce
qu'elie ait acquis une confiftencc d'empläcre , & que l'eau foit confumee, on y mec-
ttafondre alors par une lente chaleur la cire blanche rompue en petits morceaux ; &
quand l'emplarre fera prefque refroidi, on le formera en magdaleons avec les mains
mouillees d'eau fraiche.

Vertu». f 1 ^ft deftine pour deiTecher les playes enflammees, comme pour la brulure. On
s'en fert aufli pour cicatrifer.

La cerufe eft ce qui donne corps ä cet emplatre , car en fe fondant Sc s'uniflänt
avec l'liuile dans la cothon eile lui communique fa durete , de meine que fait la Ji-
tharge dans les autres emplatres ; mais eile fe corporifie avec moins de facilire que
la Hthargc ; c'eft pourquoi i'on en employe une plus grande quantite , a proportion
de l'huile.

Si l'on veut que l'emplarre de cerufe foit bien blanc , il faut le faire bouillir alTez
fortement tant qu'il y aura de l'eau ; mais des que l'eau fera confumee, ce qu'on re-
connoirra quand lebouillon ceflera , on retirera promptement la baffinede deffusle
feu , & fi la coction n'etoit pas encore achevee, on y mettra de nouvelle eau pour
le fa ire bouillir comme auparavant: ou bien fi Ja matiere approchoit de la durete ou,
confiftence requife , on fe contentera de l'agicer für un petic feu jufqu'a ce quelle
foit bien empiaftique. Emplaftre
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Emplatre de cerufe brule'e.
Trenez. de U cerufe bien pulverifee, & de Vbuile commune , de cbacun parties egales,
Faites-les bouilitr a feu violent , en y ajoutant de tems en tems unpeu de vinaigre,

jufqua ce quelles ajent acqms la conßflence d'emplatre & une couleur bien m'tre.

R E M A R OJU E S.
On pulverifera fübtilcment deux ou trois Hvres de ccrufe, on les melera avec üb

poids egal d'huile d'olive dans une baffine de cuivre aflez grande qu'on pofera für un
feu de charbon, pctit au commencement, Sc l'on agitera toujours la matiere afin
quelle fe lie , on augmentera le feu , & quandeile ferabien chaude , on y verfcra
deux ou trois onces de vinaigre, il fe fcra un petillement Sc un bouillonnemenc con-
fiderable ; quand le vinaigre fera confume, la matierc s'abaiffera , jetcanc beaucoup
de fumee puante, an l'agitcra en cet etat quelque tems für le feu, puis on y mettra
de nouveau vinaigre comme auparavant, on continuera ainfi a le faire cuire par un
feu vigoureux , y ajoutant de tems en tems un peu de vinaigre jufqu'a ce quelle ait
acquis une confiftence d'emplacre Sc une couleur noire, puis on la.Iaiflera refroidirA j^,,,: 8,___i____!„..., *,„ m *nA~\—Z.- _____ i_„ ___:.......-.-il.' . j>.,».. >.,a i'„„.a demi Sc on la roulera en magdaleons avec les mains mouillees d'eau , c'eft era-

L'i- Emplaftrum
nkr m.

platre de cerufe brulee, qae plufieurs appellent emplaßrum nigrum , mais je decr
rai un autre emplatre noir dans la luite.

Il eft deterfir, fort deficcatif, propre pour les playes Sc les vieux ulceres, parti- Vertjj.
culrer-ement pour ceux des jambes.

On peut au lieu de la cerufe , employer le minium ou une autre prepararion de
plomb , a la verite le nom de cerufe ne conviendra plus alors a l'emplätre , mais il
n'en aura ni plus ni moins de vertu } pourvü qu'on obferve dans la cuite les meines
circonftances que j'ai dccrites.

Le petillement & le bouillonnement fubit & violent qui fe fait des qu'on a verfe
le vinaigre dans la mauere chaude, vient de ce que cette liqueur qui corabe d'abord
au fond , etant poufße fortement par le feu , &c ne trouvant pas aifez d'iflue libre
pour fortir , ponlfe l'huile & la fait rarefier.

Ce qui rend cet emplatre noir f eft que l'action violente du feu revivifie la pre¬
pararion du plomb, & fait reprendre a ce rnetal fa couleur naturelle en meine tems
quelle le fait diflbudrc Sc nielanger intimement dans l'huile.

Emplatre de minium ßmple.
Trcnez* da minium j une livre & demie ,

De l'huile rofat , trois livres,
De l'eau commune , ce qu'il enfaudra.

Cui[et.-les, & faites-en un emplatre felon l'art.

R E M A R QjJ E S.

On pulverifera fubtilement le minium , on le melera dans une baffine avec l'huile
Sc environ deux livres d'eau commune , on fera bouillir fortement la mauere (ur le
feu enl'agitant inceffamment avec une efpatule de bois , jufqua ce quelle foit en
confiftence d'emplatre ; s'il n'y avoit pas affez d'eau pour achever la cuite , on en
iijouteroit encore.
' L'emplätre de minium eft deficcatif Sc propre pour cicatrifer les playes. Venus.

f Qqqqqq
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Quelques-uns melent huit onces de cire jaune dans cet emplatre } Sc alors on s'en

fert pour chaifer lc kic des mammelles, on en applique für le fein.

Emplatre de minium , de Figo.

Trenez, de U terebenthine , dix dragmes ,
De l'axonge de porc , fept onces ,
Du futf de mauton & de vache , & de l'httile rofat, de chacm dem l'me ,
De l'buile de myrtbe , de l'onguent populeum , de la ceru/e , de chacun qitatre onces 3
De la Ht bärge d'or & d'urgent, de cbaeune trois onces & demie ,
Du minium , trois onces ,
De l'axonge de poule , deux onces,
De la cire blanche , ce qu'il enfaudra.

Faites-en un emplatre felon Fart.

R E M A R Q^U E S.
On pulverifera fubtilement enfemble les litharges, lc minium Sc la cemfe, on les

melera dans une baßine avec les huiles , les graifles & l'onguent populeum , on y
ajoutera deux livres d'eau commune , Sc l'on fera bouillir le melange , le remuant
toujours avec une elpacule de bois , jafq.ua ce qu'il aic acquis une confiftence d'em-
plätre , Sc que Peau foie entierement confommee, ce qu'on connoitra quand il ne
bouillira plus, on fera fondre alors dedans huit onces de cire blanche rompue par
petirs morceaux y la terebenchine, pour faire da tout un emplärre qu'on gardera au
befoin.

Il defleche , il cicatrife & il refout.
L'Auteur amal dofe les Ingrediens de cette compofition , ou bien les copiftes onc

embrouille la matiere , car au Heu de demi livre d'huile de rofe qui entre ici, l'oa
troove plufieurs Difpenfaires qui en demandent une livre & demie , cerre diverfite
ehibarafle les Apoticaires qui onr pour but de fuivre exaetement l'mtention d'un
Auteur: de plus, la quantite des preparations de plomb n'etant point proportionnee
a celle des huiles Sc des grailles , ils ne peuvent donner a. leur emplatre une confi¬
ftence requife.

Je trouve qu'il entre trop peu de minium dans cet emplatre , on doit en doubler
la dofe, afin de donner une meilleure confiftence a la preparation, car lans cette ad-
dition il fera un peu mollct , de plus commc le minium lui donne le nom , il doit
y entrer en alfez grande quantite da litharge ni la cerufe n'y fönt pas plus necelfaires
que le minium , ainfi l'on pourroitfe contenter de cette feule preparation de plomb
en une dofe proportionnee.

La terebenthine entre dans cet emplatre en trop grande quantite , eile Pamolit
trop , il feroit a propos de lui fubftituer la refine ■>voiei donc comme je voudro»
reformer la compoiirion.

Emplutie de minium , reforme.
Trenez, du minium , une livre & dem'te i

De l'axonge de porc , du fttif de mrnton & de vache , & de l'buile rofat, de chacun
demi-livre ,

De l'huilc de myrthe, & de l'onguent populeum, de cbaeune quatre eines 3
De l'axonge de poule, deux onces t
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Mikt.-Us } &0ee une quantite fuffifante d'tau commune , tulfet-let tnconfißence

d'empljitre , apres quoi vous y ajouterez.
De la refine , dix ences ,
De la cire blanche , buit onces ,

Emplatre de minium , de Mjnßcht.
Prenez, de Vhuile d'olives , dornte onces ,

Dtt minium , quatre onces ,
De la cerufe , deux dragmes ,
Da fuif de bouc , une once & demie ,
Du fantal rouge , fix dragmes ,
De U che jaune & de Calun brule, de tbacun trois dragmes,
Des rofes rouges , uns dragme.

Melez. le tout , & faites-en un emplatre felon l'art.

R E M A R 0_U E S.
A pres avoir pulverife fubtilcment le minium Sc la cerufe, on les mettra cuire dans

une Baffine par un feu aflez fort avec l'huile , le fuif de bouc & environ deux livres
d'eau , les agitant inceilämmentjufqu a ce que la matiere aic acquis une confiftencc
d'emplätre , on y fera fondre alors la cire, & quand l'emplätre fera a demi refroidi >
fon y melera le fantal, l'alun brule & les rofes qu'on aura pulverifez fubulement ,
pour faire du tout un emplatre qu'on formera en magdaleons.

II deterge , il defleche, il cicatrifc , il refiite a la pourrimre.
On pourroir fe paffer de cerufe dans cette compofition , en mettant cn fa place

du minium , car la cerufe Sc le minium fönt deux preparationsde plomb qui pro-
-duifent des efFets iemblables , etant cuits dans les emplätres.

La cire entre ici en fort petite quantite , il vaudroit mieux qu'on n'y en eüt poinc
inis, car que peuvent faire trois dragmes de cire für deux livres d'emplätre ?

Emplatre de be'toine.
Prenez, des feuilles vertes de betoine , de laurier, de plantain, d'acbe & de verveine

bien pilees , de cbacune trois poignees ,
De la refine , de la poix blanche , de la terebenthine de Venife & de la cire jaune , de

cbacune deux livres.
Cuife-L-les enfemble a petit feu , en les remuant fouvent jufqu'a ce que Ibumidite

des herbes foit prefqu'enttereinent confmnee ; coulez.enfuite & exprimez, la decoäiOH
fortement, puis dans cette exprejfon bien pulverife'e & refnidie J melez,-/
Du mafiicb & de l'ulibanpulverifez. , de cbacun deux onces.

Tattes-en un emplatre felon l'art.

R E M A R Q^U E S.
On cueillera les plantes dans leur plus grande force Sc vigucur, on les nettoyera

on les coupera Sc on les pilera bien dans un mortier : cependant on liquefiera enfem¬
ble dans une baffine für le feu, la refine , la poix blanche , la cire &c la terebenthine,
on y melera les herbes pilees , on fera bouillir le melangc doucement pendant une

Q.qqqqq ij
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heure, le remuant fouvenc avec une efpatule de bois , on retirera la baflinc - de
dellüs le feu, & on laitlera la mauere en digeftion ä froid pendant trois ou quatfe
jours) enfuice Ton recommencera a. la faire cuire , Sc Ion continuera jufqu'a con-
fomption de prefque route l'humidite aqueufe , on la coulera p.ir 1111 linge & on la
mettra routechaudea la prelle , pour l'exprimer fortement, on feparera ies fcccs qui
fe trouvcront au fond de l'emplarre refroidi, on le merrra für un peu de feu pour
le liquefier, & Ton y melera exactement avec un biftortier les poudres de maftich Sc
l'oliban pour faire un emplatre qu'on gavdera au befoin.

On l'employe pour les playes de la tete, il deterge & il cicatrife , on peut s'en fer-
vir auffi pour les autres playes.

On a appelle autrefois cec emplatre emplaßrum de janu , mais ce nom n'eft plus
en nfage.

On ne demande ordinairement que les fucs des plantes pour cette compofition ,
mais en employanr les plantes meme pilees , l'emplätre en retire plus de verdeur &Z
plus de vertu.

On le fert de l'emplarre de betoine pour les playes de la tete a caufe que la betoine
eft cephalique , mais cette qualite ne confifte qu'en des efprits volatiles t lefquels fe
diffipent dans Febulition t ou qui perdent leur volatilite dans laglutinofitede l'em-
plarre, ainfi je ne vois pas que l'emplätre de betoine doive etre plus propre pour les.
playes de la tete que pour celles des autres parties du Corps.

Emplatre de U g?.ice de Diea.
Prenez. de Li rejine , une hvre ,

Di' la tercbenthine , demi Hvre
Di U che , qtiiitre onces,
De U betoine , de U pimpernelle ,&dela verveine nouvelle, de chdcune une poignee ,
Du Pitt bUnc , une hvre.

Cmfeu-Us enfemble jufqna confomption d'bumidite. CouUz.-les & les exprime^for^
tement, puis dans Li mauere Ctulee & purifie'e , melez.-y
Du nußtcb bien pulverife, wie once.

Faites-en un emplatre felon Fart.

R E AI A R O^U E S.
On aura les herbes nouvellement cueillies dans leur vigueur, on les coupera &C

on les pilera bien dans ün monier de marbre , cependant on mettra fondre eniem-
ble für un feu mediocre , la cire, la renne Sc la terebenthine , on y melera les her¬
bes pilees & le vin blanc, on fera bouülir le nielange jutqu'ä confomption de l'hu¬
midite ; on coulera la matiere toute chaude & 011 i'expnmera fortement ( onla laif-
fera refroidir fans la remuer, on (eparera les feces s'il y en a on la fera refondre für
un pent feu , Sc quand eile fera a demi refroidie , Ton y melera exactement le mar
ftien fubtilcment pulverife , pour faire un emplatre qu'on roulera en.magdaleons
pour s'en fervir au befoin.

II deterge & il agjutirie en jfortinant, on Peniplbye aux playes de la tete.
Le nom de cet emplatre hü a erc donrie pour exprimer fes grandes vertu?,

decrit differernment dans les Difpenfaires , quelques-uas en retranchenrles her!
d'autres en fönt une deco&ion dansle vin blanc, avec laquelle ils Javent & ma;
Üempjatre :Ja rheijleure methode eft celle quej'ai rapportee ; parce qu'on l'empreims
de.s Gibitanc.es des herbes,.

on l'a
bes ,
aienc
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Cec emplätre a beaucoup de rappott avec ceküde betome , c'eil pourquoi Ton

pourroit fort bien fe paffer de Tun ayant lautre.

EmpUtre cephaliqne ou coronnl.
l'renez, des gommes de liere , du tacbamaacba, deflorax f de benjoin , de maßicb ■

0,'ohban t de labdanum t de chacune deux onces,
Ds U canelle , de la terebentbine de Venife , de chacune une once.

Avec ce qu'U faudra de ßcrax liquide , faites-en un emplätre,

R E M A R Q^_U E S.
On pulverifera enfemble les gommes & le labdanum , d'une autrepart La canelfe,

les gyrorles & la mufcade , on mettra toutes ces poudres enfemble dans un morrief
de bronze, on les incprporera avec la terebenthme & ce qu'il faudra de ftorax liqui¬
de biennet, pour donner au melange une conliftence demplätre; on le battraloag-
tems afin de bienlier & incorporer les Ingrediens.

Cec emplätre eil fort eftime ponr fbrciher le cerveau, pour rarelier & pour diffi- \/ eiivSl>
per la pituitetrop epaiffc, ons'enlert dans Lepilepfie, dans la lethargie , on i'ap-
plique für la future coronale.

Les empläcres bouchenc les pores & empechent fbuvent une partic de la cranfpi-
ration qui fe feroit, mais lls ne laiffent pas de produire un bon effet, en ce qu'ils
ramoliilent Sc difpofent les humeurs ä eure enlevees peu ä peu par la circularion,ce
quinefe pouvoit pas faire aifement lorlque i'humeur etoit trop condenfee &c trop
groffiere.

Cec emplätre cephaliqueeft compore d'ingrediens propres ä faire une rarefaction
dans les humeurs pituiteutes & trop vilqueules du cerveau, & s'il ne les fait pas
tranfpirer , il les liquefie de les fait couler par les conduits ordmaires du nez & de.
k bouche , ou bien il les fait diffiper par la cuxulation.

Stephaniaum eft un mot grec qui fignifie coronal , ou pour les futures.

Emplätre epllepttq-te , de Mynficht.
Prenez. des huiles de cafloreum , de rhue & d'iris , de chacune une once ~}

Des racines de pjrethre & de pivoine , & de la femence de U mimt plante t de chacune
une dragme\

Bit guy de ebene , de la falle preparee , de l'ongle d'e'ian & du träne humain , de cba-
citn deux (craputes ,

Dt l'encens eboiß } du maßicb , du ladanum , des gommes galbanum & opopanax , dl
chaeun denn drdgmt ,

Des fleurs de lavende , de ftoeebas arabique & du fpicanard , de chaeun une poignee ,
Des huiles diflilees de rojmarin & d'bjjjope, de celle de noix mufcade tiree par expref-

Jim , de chacune un ferupule ,
De la rejine & de la ein , de chacune ce qua en faudra.

Eaites-en un emplätre felon l'art.
R E M A BL O^U E S.

On pulverifera enfemble fubtilement les racines, les bois ; les femences, les fleurä,
la falle trochifquee , le crane humain & l'ongle deland rapez ,\le ladanum & les
gommes, on hquefiera de la cire & de la poix-refme de chaeun huic onces, avec les
huiles de rhue, d'iris & de caftor, on agiterä la matiere avec un bi! tortiet, & quandl
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die fera a demi refroidie, Ton meiera les poudrcs, 5c enfin l'huile de mufcade Fon¬
due &Ies huilcs diftillees, pour faire im emplatre qu'on formera en magdaleons.

Vettuj. H eft propre pour fortirier le cerveau , pour preferver de l'epilepfie, on l'applique
für la futuxe coronale.

Emplatre Aivin.
Vrenez, de la litbärge d'or preparie , une livre & äemie,

De l'huile commune , trois livres,
De l'eau de fontaine , detix livres.

Cuife^-les enfemble en conjifience d'emplatre, puis milcL-y
De lapierre d'aymantpreparee , une demi livre ,
Des gommes ammoniac, galbanum , opopanax , bdellium , de chacun trois onces ,
De la myrrbe , de Voliban , du maflicb , du verd de gm , de l'arifloUcberonde > de c&4-

cun une ence & demie ,
De la cire jaune , buk onces ,
De la tercbentbine , quatre onces.

Faites-en un emplatre felon l'art.

R E M A R Q^U E S.

On choifira les gommes les plus nettes qu'il fe pourra, on les mettra fecher par
une douce chaleur encre deux papiers . puis on les pulverifera enfemble, on mettra
en poudre fubtilele verd de gns &c lariftoloche chacun feparement, onbroyeralur
le porphyre la pierre d'aymant pour la rendre impalpable , on meiera dans une baf-
fine la litharge preparee , l'huile öc l'eau, on fera bouillir le melange für un bon feu ,
l'agitanr incefiamment avec une efpatule de bois , jufqu'a ce qu'il ait acquis une
confiftence d'emplatre : on y jettera alors pcu a peu les gommes en poudre, la circ
conpce par petits morceaux & la terebenthine, elles fe fondront en peu de tems, on
retirera la baffine de deflus le feu, continuant toujours a. remuer la matiere, & quand
eile fera a demi refroidie , l'on y meiera le verd de gris & lariftolochepulverftez ,
pour faire un emplatre qu'on roulera en magdaleons pour les garder au befoin.

VeitiiSi ^ deterge , il mondine } il cicatrife, il amolit, il refout, il fortirie , l'on s'en fert
pour toutes fortes de playes & d'ulceres, pour refoudre les tumeurs , pour les contu-
iions; le furnom de divinum lui a ete donne a caufe de fes grandes vertus.

La litharge en bouillant avec l'huile & l'eau fe diflout, & eile donne a l'huile une
confiftence d'emplatre , l'eau n'y eft mife qne pour faire cuire la matiere •, s'il n'y en
avoit point afiez pour achever la cuite , on en ajouteroit d'autre , mais fi l'cmplätrc
eft prafque cuit apres la confomption de l'eau , il faut fe contenter d'en continuer
l'agitation quelque tems für un feu medioere : quoiqu'il ne bouille plus ; il fe dur-
cira.

La methode ordinaire eft depurifierpar le vinaigre la gomme ammoniac, le gal¬
banum , l'opopanax & le bdellium, mais conime on ne peut point faire cetre purifi-
cation , qu'on ne laifle diffiper beaueoup de parties volatiles de ccs gommes, il vaut
beaueoup mieux les reduirc en poudre avec les autres, il eft vrai que le galbanum
& l'opopanax fönt d'une fubftance vhqueufe & difhcile a mettre en poudre > mais
quand on les aura fiit fecher , &c qu'on les aura meles avec les autres gommes, elles
s'y reduiront facilement.

On peut incorporer les gommes pulverifees dans l'emplatre , pendant qu'il eft
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forr chaud , ou Iorfqu'il eft plus qua. moitie refroidi, mais il y a danger qu'elles
ne fe grumellent, fi on les y met pcndant une chaleur moyenne , Sc elles ne fe lient
jamais fi parfaitement au refte de la matiere. D'un aurre cote on pcut dire qu'en me-
laiit les gommes dans la matiere fort chaude , on fait difliper une partie de leur vo-
latile , mais coname elles fe fondent en un moment fe lianc incimement au corps de
l'emplätre, leur fubftance volatile s'y aglutinc pour la plus grande partie , & eUc s'y
fixe en forte qu'il ne fe fait guere de dilfipation, au refte ceux qui auront du fcru-
pule a cet egard pourront choifk lautre methode.

Quand on ne mele le verd de gris dans l'emplätre qu'a. la fin, comme il eft ici dc-
crit , il lui donne une couleur verdätre , mais fi on l'y mele immediatement apres
lacuite de lalitharge, il lui donne une couleur rougeätre, parce que les acides tarta-
reux qui fönt dans fes pores fe derachant par la chaleur, lailfent reprendre au cuivre
fa couleur rouge naturelle ; mais l'emplätre n'en eft pas fi deterfif, il vauc mieux ne
l'y mettre que lur la fin.

La pierre d'aymant a ete ernployce ici a deflein cPattker & de faire fortir le fer
qui peut etre entre dans les playes des bleflez , mais eile n'eft plus capable de pro-
duire cet effet, car outre qu'etant pulverifee eile n'agit plus für le fer, eile fe trouve
encore embaraftee dans des matieres epaifles Sc glurineuies qui la retiennenc, Sc qui
changeant la difpofition de les pores , la rendent inutile a cet egard , ilne faut donc
point s'attendre ä cette qualite de l'aymant, fi l'on peut lui attribuer quelque vertu ,
c'eft celle de deifecher , mais je trouve qu'elle entre dans cette compofition en trop
grande quanrite, j'en voudrois retrancher la moitie, Sc mettre a fa place trois onces
de pierre calaminaire.

EmpUtte namme t main de Dien.
Trenez, de lalitharge d'or freparce , deux livres,

De l'hmle commune , quatre livres ,
De l'eau commune , trois livres.

Cuifez.-les en conßjlenced'emplatre , puis iHeltv-j
De la cire j.tune , une livre ,
De la terebentbine de Venife, denn livre.
Des gomynes ammoriuc , galbanum, opop&nax , [agapemm , de la mjrrhe , de roiibitt,

du maflicb, de cbaeun quatre onces ,
De l'hude de laurier , trois enses ,
Des pierres d'aymant & calaminaire, de Varißolocbe ronde & longue > de cbasun deux

mces.
Taites-en un emplatre felonl'art.

R E M A R Q_U E S.
On pulverifera cnfembletoures les gommes apres les avoirfait fecher doucemenc

au feu 011 au Soleil, on broyera für le porphyre les pierres, jufqu'ä ce qu'elles ioient
en poudre impalpable, on mettra en poudre (ubrile les meines d ariftoloche apres les
avoir fait fecher entre deux papiers, on fera cuire la litharge avec l'huiie & l'eau
commune , comme ila ete die en l'emplätre precedent, puis on y jettera peu a peu
les gommes pulverilees, la cire coupee par pecics morceaux > la terebenthine, l'huiie
de laurier : on rerirera la bafiine de deifus le feu , Sc lorfque l'emplätre fera a demi
refroidi ■l'on y melera les pierres broyees, Sc les ariftoloches pulverifees, pour faire
un emplatre qu'on roulera en magdaleons Sc on legarderaau beioin.

Il a les meines vertus que le precedent, excepte qu'il eil uwins deterfif. Vcm«,
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La petite difterence qui fe trouve ehtrc les emplätres divinum cV mdtius Dei s ne

roeriteroit pas qu'on en hfl: deux defcriptions feparees , auili la plüpart des Apoti-
caires confondcnt-ils Tun avec l'aurre; mais comme les Dames qui preparent l'em¬
plätre minus Dei poiu" en faire des charitez aux pauvres, croyent qu'il eft fort diffe-
renc du divinum , il eil bon d'en rendre la defcription publique.

Il y a ici les memes obfervarions a faire für la cuire de l'emplätre &: für le melange
des gommes , que j'ai faites en la defcription de l'emplätre divin , fon «om vient
auffi de ks grandes vertus.

Emplatre de Paracelfe.
Prenez, de la litharge d'or preparee , une livre ,

De V bulle commune &de l'eau de fonta'me , de cbacun deux livres.
Cuifac-les en conßftence d'emplatre , puls ajoutet-y

De la clre janne, denn livre ,
De la terebenthlne de Venife , quairc onces ,
Des gommes elemi & ammonlac , de' cbacun deux onces ,
De l'bulle de laurier, une once & demle ,
Des gommes Bdellium , opopanax , galbanum, du maßich, de la myrrhe , de Vencent }

de l'aloes , de la racine d'arlßotocbe ronde , de la pierre calaminaire , de cbacun
une once.

Faites-en un emplatre felon l'art.

REMARQUES.

On pulverifera;enfemble la gomme ammoniac, le bdellium , l'opopanax , le gal¬
banum , le maftic , la myrrhe , l'encens & l'aloes, on broyera bien fubtilement lur
le porphyre la pierre calaminaire & Fon reduira en poudre fubtile l'anftoloche, on
melera enfemble dans une baffine la litharge preparee, l'huile & l'eau, on placera la
baffine für un reu aflez fort, pour faire bouillir le melange a grands bouillons , on
l'agitera inceflamment avec une efparule de bois , & quand il fera cuit en confiften-
ce d'empläcre, on y jettera peu a peu les gommes & la cire coupee par petits mor-
ceaux , & l'on retirera auffitot la baffine de deflfus le feu , car il y aura aflez de cha-
leur pour les liquefier, cependant on fera fondre enfemble dans une ecueile de rerre,
la gomme elemi. coupee par petits morceaux , l'huile de laurier & la terebenthine }
on paffera la mariere fondue par un linge pour en feparer les impuretez , & on les
melera dans l'emplätre quand il fera a demi refroidi t puis la pierre calaminaire &
l'ariftoloche pulvenfees, pour faire du tout un emplatre qu'on formera en magda-
leons pour le garder.

Vertus. Il eft propre pour deterger & pour cicatrifer les playes , pour refoudre , pour
fortifier les nerfs & pour les conrufions.

On peut attendre a melanger les gommes pulverifees que l'emplätre foirprefque
froid, mais elles ne s'y lient pas li bien.

Ces trois derniers emplätres diff erent il peu dans leurs compofitions & dans leurs
' vertus, qu'on peut fort bien f ans ferupule fubftituer l'un pour lautre.

Emplaire po'if les frxElmes & luxxtions des es.

Prenez, des racines & des feuilles de frene & de grandeconfoude,de l'ecorce moyenne
d'mue , des bayes & des feuilles de myrtbe , & des feuilles de jaule ,

De
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de chdcune deuxpoignees ,

Bes rofes , une once.

Tous ces ßmples pilez,, environ a petitfeujufqu'a d'mimtun de mottle ■,dans l'eau
de forge & l'eau äußere que Von ajouterafur lajfn, de chacun cinq iivres.

Coulez. cnfuite & exprimez, la decoäion } puis mele^-U avec du mucilage de racine
d'altbea , des builes rofat & myrtin & du fmf de baue , de chacun deux Iivres ,
De la litbarge d'or puparee , trois hvres.

Cuifez. le tout enfembte pour U feconde fois en conjißence d'emplatre , puis mele%.-y
De la cire jaune , une livre e> demie
De la terebtnthine , huit onces t
Du hl d'Armente , de la terre ßgillee & du fang-dragon, de chacun denn livre ,
Des myrtilles & des rofes rouges , de chacun quxtre onces ,
De Vollbart , de la mjrrhe , & du maßich , de chacun trois onces.

Faites-cn un emplatre felon Cart.

REMARQUES. v

On feratremper & bouillir dans une quantite fuffifante d'eau cinq ou fix onces
de racincs d'althgea coupees par petits njorecaux pour en faire deux Iivres de muci¬
lage qifon coulera avec expreiuon. On aura des reuilles 5c des racines de frene , de
grande confoude, de la feconde ecorce d'ormCjdes feuilles & des bayes de rnyrte Sc
des feuilles de faule, on les coupera & on les concallera bien, on j jomdra les rofes
rouges feches , on metrra bouillir le tour premieremenr avec l'eau de forge de ma-
rechal, & Ton n'y melera le vin que für la fin de la coction , afin d'en conterver
une parcie de l'efprit: quand la deco£Hon fera dimintiee de la moitie on environ ,
on la coulera & on l'exprimera fortement. On melera dans une bailine aflez grande
la lirharge preparee avec les huiles, le mucilage & la dkoftion, onpolera la bafli-
ne für un bon feu de charbon , & Ton fera bouillir le melange , le remuanc incef-
famment au fond avec une efpacule de bois, pour empecher que la lirharge ne s'y
attache. Apres environ une heure de codtion , on y ajoutera le fuif de baue Sc Ton
continuera a le faire bouillir jafqu'a confiitence d'emplatre , & que l'liumidite
aqueufe foit confumee, on fera alors fondre dedans , la cire coupee par pe:its mor-
ceanx & la terebenthine ; cependanc on aura pulverife fubtilement enfemble le
bol Sc la terre figillee, d'une autre part les rofes Sc les myrtilles , d'une autre part
les gommes.

Quand l'emplätre fera a. demi refroidi, Ton y melera les poudres d
figillee , puis celle des rofes & des myrtilles, & enfin celle des gommes, on aura
im emplatre qu'il faudra laifTer qumze jours en maife , afin que la lerraentation ait
le rems de s'y faire , puis on le roulera en magdaleons.

Son nom marque (es verrus, on l'employe pour les contufions, pour les difloca- t» eituj#
tions , pour les foiblefles des jointurcs , pour armer les fluxionspour refoudre ,
pour fortifier les nerfs , pour les gouttes.

Cette defeription contient quelque chofe d'extraordinaire, comme l'ecorce d'or-
rac & les rofes dans la decoebion, les myrtilles, les rofes Sc le fang-dragon dans la
poudre:ces ingiediensfont tres-convenablesa l'effet de cec emplatre , Sc llsne peu-
vent quaugmenrer (a vertu : aufli ay-je remarque en beaueoup d'occafions qu'il agif-
foir mieux que celui qui eil fait fuivant les defcrjptions ordinaires.

f Rrrrrr

adres de bol & de terre
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1050 PHARM ACOPE'E
Cct emplätre reflemble en couleur, en odeur & en qualitez a celui dont on ufe

en Normandie fous le nom d'emplatre de baäleul, de forte que fi ce n'eft pas touc ä
faicle merae, on peut fort bien le fubitituer a fa place.

Emfatre äe'fenßf.
de ebaeunPrenez, des racines de grande ccnfoude & d'ahhea & duguy de ebene

demi once,
Du plantatn , du chamapitbp & de millepertuis , de ebaeun une poignee.

Faites-en une decoäion dans parties egales de vin noir & d'eau de Jorge , jufqu'a
dhtünntionde meine , puis meUz. dans la colature , du muilage de femence de eoings
tue dans le bouillon de tripes,
Des bulles de maßicb & de mjrrbe & de la Utbarge d'or pre'paree , de ebaemte qua-

tre onces,

Cmfe/L'les en conßßence d'emplatre , puis melez,-y
De Li poix navaile , dix onces ,
De la cire jaime , quatre onces ,
De la terebenthine , trois onces ,
Du fang-dragon , deux onces t
De l'encens , du bil d' Aimenie & de Li folle far'uu , de ckaeun une once & demle,
De la mumte, desgrains de millepertuis, du tnaßteh& du fuccin, de ebaenn ßx dragnt,
De Lac aha , des baUujlcs , des rofes rouges & des myrtblUtt, de ebaeun deim-onee.

Faites-en un emplätre film l'art.

R E M A R Q_U ES.

On coupera &c on concafTera les racines, le gui de chene 8c les herbes , on les
mettra boiullir dans de l'cau de forge de marechai 8c du vin de teinte parties egales,
pour faire une forte dccö&ion , on coulera la liqueur avec expreßion ; on raetträ in-
fufer chaudement dans fix ou fept onces de bouillon de tnpes, demi-once de graine
de coing, on fera bouillir l'infulion & on la coulera pour avoir quatre onces de mu-
cilage. On melera dans unepetite balline la Utbarge avec l'huile , la decochon &c le
mucilage de coing, on fera bouilln la mauere par un feu all'ez fort, remuant incef-
famment avec une elpatulcdebois jufqu'a ce qu'elle ait acquis une conliftence d'em¬
platre , on y fera fondre alors la poix noire, la cire, la colophone rompues par petits
morceaux 5c la terebenthine ; eependant on aura fait pulverifer enfemble le fang-
di agon, l'encens , la mumie & le maftich, d'nne autre part le fuccinum, la graine
d'androfEinum, les balanftes, les rofes, les myrtilles & l'acacia ; on melera les pou-
dres avec la farine bien fine , & on les incorporera dans i'emplätre , quand il fera a
demi refroidi, puis la poudre des gommes pour faire un emplätre qu'on formera en
magdaleons.

' Vertut. U eft propre pour les memes ufages que le precedent 8c pour arreecr. le fang, Staat
applique für les playes.

Emplätre oxyeroceum,

Trenet, de U cire jaune 5 de la poix de Bourgogne & de la colophone, de ch neun
uns livre,

De la terebenthine, quatre onces ,
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Des gommes ammomac & gatbanum dißoutes dans le vmigre , paffen & epAiJf.es ,
Du fafran , de U mjrthe, de l'encens & du maflicb t de cba.cun trois onus.

Faites-en un emplatre felon l'art.

R E M A R Q_U E S.
On pulvcrifera bien fubtilement le faffiran en particulier apres J'avoir fait fecher

par une douce chaleur entre deux papiers, on mectra en poudre enfemble la mynhe
öc l'encens dans un mortieu luiile au fond , d'une aucre parc le maftich, on fera dif-
foudredans un fen modere , le galbanum & la gomme ammoniac dans une quantite
fuffilance de vinaigre, on coulera la diffolution avec expreilion , & on la fera confu-
mer jufqu'a confiftenccd'emplätre, on y melera enfemble la cercbenthine on lique-
ficra enfemble la cire, la poix de bourgogne & la colophone, on y melera les gom-
mes purifiees Sc la terebenthine, puis quand la matiere fera prefque refroidie on y
incorporera le faffiran & les gommes pulverifees pour faire une malle d'emplätre
qu'on ronlera en magdaleons.

II ramolit , il refout, il fortific les nerfs &: les mufcles , il appaife les doulcurs , Venus,
il eft propre pour les fra&ures, pour les diflocations, pour les duretez de la matrice ,
on l'appliqne für les parties malades.

Le nom de cet emplatre vient du faffiran & du vinaigre qui fcrc a faire dillbudre jy 0 $ v j ,nt
les gommes. le nou ä>

La plus grande partie des defcriptions de cet emplatre demandent de la poix l'euspi-uc
noire , maiscomme eile noircic & qu'elie empeche qu'on n'y appercoive la couleur
du fafFran , j'ai fuivi les Pharmacopees qui preferent la poix de Bourgogne , car il
eft fort indifferent pour les vertus de la compoiition , quelle des poix l'on empioye.

On pouroitpiüveriferla gomme ammoniac avec les autres gommes , & meine Ic
galbanum s'il etoit en larmcs, ou aflez (cc pour etre pulverife , au lieu de les faire
difloudre pour les meler dans l'emplätte , on n'auroit pas a la verite d'egard au nom ,
puifqu'on retrancheroit le vinaigre qui en fait la moitie , mais la compolition n'en
auroit que plus de vertu, car ounre que dans la difTolution des gommes & dans Fe- '
vaporauon , on laiffe echapcr bqaucoup de leurs parties les plus voiaales & ies plus
eflentielies , corarae j'ai dir aillcurs , ce diflblvant acide fixe ce qui en refte , &
laiffe une impreilion aftringente qui n'eft guere convenable a la qualite delem-
plätre.

Emplatre dit Ccroine.
Trenez, de la ein jaune & de la poix de Bourgogne, de ebaeune hult onces }

De U colophone & de U terebenthine f de tbaeune qtiatre onces ,
Du fafran t trois onces ,
Des gommes ammomac & fagapenum , de chaeune une once & demie ,
De Valoes bipaüque , de l'encens & de la mjrrbe , de ebaeun une once ,
Des gommes opopanax, galbanum t bdellmm , dufiorax caUmtte, du maflicb , de l'aluu

& du fenugrec , de chaeun trois dragmes,
De Ia Ut bärge d'or preparee , une dragme & demie.

Faites-en un emplatre felon l'Art.

R E M A R O^U E S,
On pulverifera cn particulier le faffiran apres l'avoir fait fecher par une lente cha¬

leur entre deux papiers. On mettra en poudire toutes les gommes enfemble > apres
Rirrri ij
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avoir fa'u fecher doucement cellcs qui fönt trop humides, on rednira auffi en noir-
dre l'alun &c le fenugrec chaeun en leur particulier, on mettra fondre enfemble la
cire, ia colophone , la poix noire 8c la terebenthine , on coulera le melange par im
linge j & quand il fera a demi refroidi, Ton y melera exadtement la litharge pre-
paree , l'alun , le faffran, le fenugrec & enfin les gommes pulverifeespour faire Line
mafle d'emplatre qu'on roulera en magdaleons.

Il a les meines vertus que le precedent, &c l'on peut bien fubftituer l'un a 1 au-
cre.

Cet emplatre a pris fon nora de la cire & du faffran qui y entrent, c'eft aufli doli
vient le mot de ciroene, nom que le vulgaire doiine aux etnpläeres qui fomfient.

Les defcripcions de cet emplärre fe trouvent mal dofees Jans les Pharmacopees,
car on y fait entrer ordinairement trop peu de cire, de poix noire, de colophone &c
de terebenthine pont la quantite des poudres >• cclle-ci paroitra beaueoup plas rai-
fonnable.

L'emplätre de ceroneum eil fort en ufage dans quelques Villes de France , mais
comme on le de.n.inde ä bon marche , les colporteurs le contrefont en teignant le.
diapalme en jaune avec du terra merita en poudre fubtile qu'ils mclent dedans.

Emplatre de cire & de cum in.
Trcmz, de la che jaune , une lirre t

De Li rejtne & de Vhuile rofat » de chaeun cinq onees ,
De U terebt nthme de Vemfe , de la poudre de cumin , & du hol d' Armenie , de chaeun

trois onces ,
Des fwurs de camomille, de meldst & de rofes rouges , des mjrtillts , & du fang-

dragon , de chaeun trois onces ,
Faites-en un emplatre felon Vart.

R E M A R Q^U E S.

On pulverifera enfemble le cumin , les fleurs & les myrtilles , d'une autrepart le
fang-dragon , d'une autre part le bol, on fera fondre enfemble la cire, la refine cou-
pee par pecirs morceaux & h terebenthine avecl'huile rofat, 8c lorfque la matiere
fera ä demi refroidie, on y melera les poudres pour faire un emplatre qu'on for-
inera en magdaleons.

11 eft propre pour les rractures, pour les diflocations , il fortifie , il refout Sc il
diffipe les vents.

Emplatre de cbarpy*-

Prenez, du vieux charpj coupe bien menu, hm onces,
De l'huile commune & de VetU defontame, de chaeune huit Uvres ,

Cu.ifex.-les enfemble für uttfeu modere jufcjua confomption d'un tiers ; coulet^-les
enjuite & les exprimez,fortemetit , pms coiilez, l'exprejfon avec deux livres de cerufe
de Vemfe bien pulvcnfee, en con/ißence d'emplatre. Fondez*-y apres ccla ,
De la cire jaune , une livre.

Et quand la matiere fera a demi refroidie, vous y meieret* les poudres fuivantes ?
feavoir ,
De la tnjrrhe, du maßich & de l'cliban, de chaeun trois ences,
De l'does choiji, deux onces,

Faites-en un emplatre felon Lart,
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On fera du charpy de vieux linge bicn nee f on le coupera le plus menu qu'on
Fourrä avec des eifeaux, on le mettra dans un pot de cerre vemiffe , on verfera deflus

haile & l'eau, on couvixra le pot , & on le placera für un fea modere pour faire
boLullir la matiere julqu'a confomprion da tiers , enluire on la coulera avec forte
exprefiiqn , on mettra la colature dans une baßine, on y demelera la cerufe pulve-
riföe , & l'on fera euke le melange en le remuant coujaurs avec une eipatule de bois
jufqu'a ce qu'il ait acquis une confiftence d'emplätre ■,s'il n'y avoit pomt affez d'eau
pour achever la cuite 3 on y en ajouteroit d'avantage , on mettra fondre dans l'em-
plätre , la cire coupee par petits raorecaux , & quand il fera plus qu a demi refroidi
Ton y melera les gommes qu'on aura reduites en poudre eres - fine , on roulera cet
emplatre par magdaleonsöc on le gardera.

Il eft propre pour monchfier &c pour cicatrifer les playes & les ukeres.
Cet emplatre eft decrit diverfement dans les Diipenfaircs , toutes les deferiptions

fönt bonnes, mais celle-ci m'a paru k meüleure , je Tai tiree de la Pharmacopee
Royale; le charpy en (ubftance f err pour les playes, on en forme des tentes öc des
plumaceaux propres a foutemr öc a introduite les onguents , pour abforber une par-
tie des humiditez & pour les tenir ouvertes , mais la decodtion qu'on fair de ce linge
rarefie ne peut ecre utile pour aueun de ces errecs , ainii quoique la compofinon pren-
ne fon nom du charpy , eile n'en tire aueune qualite.

* Les Marechaux fe fervent de l'emplätre de charpy , fous le nom d'Onguent de
iVlonfieur Curty , öc ils l'employent pour les encloueures, pour les playes öc pou»
les meurtäfleures des chevaux.

Emplatre de foulfre,
Vrenet, de la cire j atme , de U reßne & delapoix navalle , de chaeun une l'tvre ,

Du feulfre fubülementpulvertj-e & de l'huilt de camomille, de cbattm quatreonets,
De U terebentbine , des racines d ins & de cumitt , de chaeunes une eme & demie.

Idites-en un emplatre felon Vtktt.

R E M A R Q^U E S.
On pulverifera fubtilemer* le foulfre en particulier , dune autre part on mettra

en poudre enfemble le cumin 8c la racine d'iris : on fera fondre enfemble für un
petit feu la racine , la refme & la poix noire rompues par petits morceaux , avec la
terebenthine &c l'huile de camomille , on paflera la matiere fonduepar un linge pour
en feparer les impuretez , puis on y melera le loulfre öc les autres poudres, on ior-
mera cet emplatre en magdaleons.

Il refout les cumeurs, il chatte les vents.
Ceux qui voudront que l'emplätre retiennc la couleur du foulfre , employeront

dans la compofition , lapoix de bourgogfte a la place de la poix noire, & le remede
n'en aura pas raoins de vertu.

E npldtre de foulfre , de Ruland.
Treaez. du-bäume de foulfre de Ruland , tro'aouces,

De U cire , deimonce,
De la celopbone , trois dragmes ,
De la mjrrbe , autttnt que de tont le reße.

Faites-en un emgljitre felon l'art.
Rr r rrr

Vertus»

Vera»



ioj4

Vertas.

Vertu*.

l'HARMACOPE'E

R E M A R Q^u E S.

■ On mettra fondre ia cnc & a coiophohe avec le bäume de foulfte de Rukndus
fu un pcut fe«, puu on y melera orois onces fepc dragmes de myrrhe «bVüemcnc
pulvenlcc, on üuflera le belange für le feu le remuant Ljours , KquV e S a
acqms une conhftence d'unplärre. ; ' l •".equiiait

rituref F ° FC P ° Ur d " CrgCL' & m ° ndifiCr lCS pkyeS • J1 refout & ü reflIte * ia Po«'

pas^üez1de1 cn^ C ?" ^ ******* ^ ** b ° nnC COofiftcnce ' P arCe ¥* n 7 en '

Emfatre de cigue.

Freuet, de Vhmle de eigne & du fuc de U mime plante , de chaeun deux Imes ,
De U litbarge d or preparce , une hvre.

Cuifez, les en conßßcnce d'emplatre puis ajoutez.-y
De Ugomme ammonuudiffoute , paßee & epaijße dans l' tM de ciguc , une hvre ,
Di U terebentbme ken claire , quutie onces.

Faites-en un emplatre felon l'art.
R E M A R qju E S.

On concaflera bien environ feize onces de gomme ammoniac , on lamettra d™ S

od P lac de ten-e , on verfera deflus, environ deux livres de fuc de Lue no^vcl e-
ment txre par expreffion, on mettra la manere en digeftion für les cef dres chaudes
pendant cjnq od fix heures enhure on la fera bouilhr ffic le feu doucemen uvnon
un quarr d heure , ou jufqu'a ce que la gomme foit difloure , on la paffer laZ Z
une etarmne Sc on 1 «pnmera fortement pour en feparer les jmpuScnS y

've■ k d i £i£ I V ' t P k dliI ° f 10n C° mme «V«t« . on la melera

DÄ r -L«.Ä? fĉ
aflez fort dans une bäume les remuant inceflanWnc ave* une eL de de bo s

jufqu a ce qu ils ayent acqms une confiftence d'empktre, 8c que ffiditeaqueufe
du fuc axt eteconlumee , on reureraalors labaffine dedeflul le feu & luv d!
melera la gomme ammomac difloure 8c la terebenthme, pour farreune m 3em-
platre qu on roulera en magdaleons pour le garder

Heft fort refolntif.ons'cnferr pour les tumeurs fchirreufes du fove Sc de la
rattc , pour les loupes pour les fcrophules. 7

>*»/» emplatre de tigui.

Df /4 fi« y,ir;?/e , buit onces.

Milc^lesen/em^&faltes-enunempatre felon Cm.
R E M A R' Q^u E 5#

On concaflera deux livres & demie ou trois livres de gonunc ammoniac on 11
meto» dans une temne, on verfera deiTus, quarre üvres^ou environ de lue de cy-
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gue nouve'lcment tire par expreffion , on mcttra la mauere en digcftion pendant
quelques beu.es , puis on procedera a lacolature, a la difTolurion 6c a I'evaporation
ou codfcion , de la meine maniere qu'en 1'Operation precedente.

On mettra fondre avec ia gomme ammoniac purifice dans le fuc de cygue , Sc
epaiffie, la cire coupee par petics uiorceauxfur un peu de feu , remuantle meiange
avec une efpatule , & l'on aura l'emplätre de cygue qa'on gardera au befoin.

Il a Jes meines vertus qae le precedent.
H vaut mieux garder cec emplatre en maffe dans une terrine , que de le former en

rouleaux, parce qu'il s'apiatit beaueoup : il eft plus verd que l'autre , on l'eftlm«
auili davantage, a caufe qu'il y entre plus de gomme ammoniac,

Emplatre de nicotiane.

Vreneii. de la nicotiane nouvelleconcaffee, quatre livres ,
De la reßne , de lapoix blanche & du fuif de mouton , de ebaeun une livre & dcmle ,
De la cire jaune , une hv.e.

Cutfez,-les er.fcmble en remuant fouvent avec une efpatule de bois, prefque jufqu'a
conjomptwn d'bumidiie ; coulct. enfuite & exprtmez,fntement la decoäion, puis melet.
dans L'cxprejlion , de U gomme ammoniac diffoitte , pafjec & epaijjit dans le fuc de ni¬
cotiane & de laterebentlnne claire , de chaenn fruit onces.

Tiiltes- en un emplatre fclon l'art.

R E M A R O^V E S.
On fera fondre enfemble dans une balline , h cire, la poix de Bourgogne, la re¬

ime <Sc le fuif, on y melera la nicotiane bien pilee , on fera bouillir doucement !e
meiange environ demi-heure , puis on le laillera en digeition a froid pendant trois
ou quarre jours,onferacependant difloudre & purifier la gomme ammoniac bien
concallee dans feize ou dix-fept onces de fuc de nicotiane , comme il a cte dir en la
defeription de l'emplätre de cygue , cv quaud eile fera epaiffie en confillence, on y
melera la terebenchine : apres les quarre j jurs de digeftion,on fera bouillir la matiere
jnfqu'a ce que prefqae tout le fuc foie coniume , on la coulera toute chaude &£ on
l'exprimera fortement, puis on y melera la gomme & la terebenthine , pöur faire
une maffe qu'on roulera en magdaleons.

Il ales meines vertus que l'emplätre de cygue , il eft propre pour amolir &c re-
foudre les tumeurs fchirreufesdu foye, de la ratre & des autres parries, & pour les
loupes.

- Emplatre contte la rupture.
Prenez, de lapeau debellier avec falainenouvellement c'corchee & coupee par mar-

ceaux.
Cuifez,-la für unfeu modere dans une quantite fuß] fante d'eau jufqua ce que la

peau foit to'/t-a fait diffottte. Coulez. enfuite iadec8clion& expr'mez. la hine forte¬
ment , puis cutfez. dans fexprejfcn des bajes de guy de ebene, ou de quelqu au.tr t arbre
efiringent, demilivrt ,

Des vers de terrc Uve-L dans le vin, quatre onces.
Apres cel.4 coulez, & exprimcz» la decoäion, puis cuifez. V expreffion en ccnßßcnce

d'emplatre , avec de la litbarge d'or prep.uee, & des butles de coings & de mjrttUes ,
4e chaeune une livre.

Vertus,

Vertu«
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Faites-y fondre enfuite

De la cire jaune , une livre ,
De la poix navalle , de la reßne & de la terebenthine , de chmine denn livre.

Ajoute^-y alors ,

Des gotnmes ammoniac , galbanum , de la myrrhe , de l'encens, du maßte/) , du fang
bumam oh de porc dejfecbe , de ebaeun qtiatre onces ,

Des racines d'anßoleche ronde & longue , de U grande anfoude & de U petite , de}
galles } du platte , du M d'Armtnte, & de la mumie , de ebaeun trois onces.

Faites-cn un emplatre fclon l'art.

R E M A R Q_U E S.

On pulvetifera enfcmble les gommes &c la mumie , apresavoir fait fecher le gal-
banom : d'une autre part on mercra en poudre enfemble les racines &c les galles:
dune autre part le (ang humain ou celui de cochon , le bol 6c le plätre , on melera
les poudres enfemble.

On fera euer & ecorcher im belier,on en coupera la peau avec toute la Lune.on la
fera bouülir par im reu modere dans ime bonne quannte d'eau , jufqu'a cequelle y
loitdifloute , on coulera la decoction & Ton exprimera fortement la laine , on met-
tra cuire dans cette decochonles bayes de guy de chenc ecrafees & les vers de
terre , jufqu'a ce qu'ils y foient prefque diuouts, on coulera & Ton exprimera la de¬
coction , on la mettra dans une bafline avec la litharge &c les hu des , on les fera
bourliir enfemble par un petit feu, les remuant incellamment avec une efpatule de
bois, jufqu'a ce qu elles ayent acquis une confiftence d'emplätre, & que l'humidite
foit conlumee, on y fera fondre alors les poix , la cire & la terebenthine , puis
quand la matiere fera plus qua. demi refroidie , l'on y melera exa&ement les pou¬
dres pour faire du tont un emplacre qu'on formera en magdaleons , dont on fe ier-
vira au befoin.

Il eft propre pour les hernies, il refout les duretez & il affermit la membrane
apres que l'inteftin eft repoufle , il eft bon aiiili pour les fra&ures Sc les' difbea-
tions.

Cet emplatre eft decrit diverfement dans les Difpenfaires pour les dofes des in-
grediens qui y entrent ; je rapporterai ici la defeription la plus reguliere , que j'ai
tiree de la Pharmacopee Royale.

EmpUtre Royal contre la hernie.

frenez. de la poix navalle , une livre ,
De la cire jaune & de la terebenthine bien claire , de chaeune quatre onces ,
De la raeme de grande confoude fe'cbe & du maßub, de ebaeun deux onces,
Du labdanum , une once & demie ,
De l'bypocißis & de la terre Jtgille , de ebaeun demi once,
Des mix de cjfret , wie douz-aine.

Taites-en un emplatre felon l'art.

REMARQUES.
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On pulverifera fubtilement cnfemble le? noix de Cypres & la racine de confoude
feche , d'unc autre part ou mettra en poudre l'hypociftis, le labdanum 6c la terre
figillee , d'une autre part le maftich, on melera routes ces poudres enfemble , on
fera fondre enfemble la cire la poix noire & la terebenthine , on les paflera par un
ünge pour en feparer les impuretez ; puis la mariere etant a demi refroidie, Ton y
melera les poudres pour faire un emplätre qu'on formera en magdaleons, pour etre
garde au befoin.

Il eft propre pour les defeentes, il raffermit le peritoine apres que l'inreftin a ece Vertus.
replace , on l'appliquera a l'endroit de la relaxation , le tenant en etat parle moyen
d'un bandage, & le renouvqllant de dix en dix jours.

Cet emplätre vient du Prieur de Cabrieres qui l'avoit tenu fecret, jufqu'a ce que
par la bonte Sc la liberalite du Roy , il a ete rendu public avec d'autres remedes
dontle Prieurfefervoit. Iln'eftpointli compofe ni 11 embaraffant dans fa prepara-
tion que le precedent; mais il a du moins autant de bonnes qualitez pour arretet
les defeentes.

Emplatu de pezu d'awr utile , contre lahefnie.

Prenez, des peaux d'angin 11es non falees & lavees dans l'eau de cbaux, ce qu'il en
faudra.

Cuifez~-les dans la lejjive jufqu'a ce qu'elles s'epaifßjfent en manicre de colle.
Prenez, de cette colle pajfeepar le ram'ts, quatre onces ,
De U gommc ammomac di/Joute dans le vinaigre & cuite , trois onces ,
De la pierre hemaüte, du plmnb brule & du fucre de Saturne } de chaeun trois dtagmes,
De Vhuile de mjrte, de chaeun demi ence.
Melez, tontes ces drogues dans un pol de terre & les y cuifez. en conßßencc d'emplätre.

R E M A R O^U ES.

On aura des peaux d'anguilles nouvellement feparees , on les lavera avec l'eau
de cbaux , on les coupera par petits morceaux Sc on les fera bouillir dans une leflive
faire de cendres ordinaires fikrees, jufqu'a ce qu'elles foient fondues Sc reduites en
mucilage ou colle, on paffera la mauere par un tamis renverte , Sc l'on en pefera
quatre onces qu'on melera dans un plat de terre vernille avec la gomme ammoniac
diflbute dans du vinaigre, coulee & evaporee , la pierre hemarire broyee für le
porphyre en poudre impalpable ; le plomb brule , le fei de Sarurne Sc l'huile de
myrrhe , on mettra le plat für un tre-petit feu , & l'on fera epaiffir la mariere en
confiftence d'emplärre , on le gardera dans un por.

Il eft excellent pour les hernies. Venus.
Quelques-uns employent ici ä la place de l'huile de myrte, l'huile de myrrhe ti-

ree par la cornue,
Il vaut mieux garder cet emplätre dans un pot que de le former en magdaleons,

parce qu'il s'aplaric beaueoup.

Emplätre noir.

Trenez* de l'huile commune & du vinaigre, de chaeun dettx livres,
De la litharge d'or preparse, nne livre,

J Sfffff
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Cm/eitles en conßflenced'emplatre , puis ajoutez.-y

De la cire jaune & de la poix navale , de chacune une livre ,
De la terebenthine bien cUüre, demi livre ,
DeU pierre d'aymanpreparee, du phmbbrule & de la mjrrhe choijie , de chacun unt

une once.
Faites-en un emplatre felon l'art.

UMilS Q^XJ E S.
On fera bouillir enfemble par un feu aflez fort , la litharge , l'huile Sc le yinai-

gre , lcs agitant iuceflamment avec une efpatule de bois, julqu'a ce que la mauere
ait acquis une confiftence d'emplatre , on y mettra fondre alors la cire , la poix na¬
vale & la terebenthine, continuant toujours a remuer ; puis quand l'emplätre fera
a demi refroidi, Ton y melera la pierre d'aymant , le plomb brule & entin la myr-
rhe qu'on aura bien pulverifec, pour faire un emplatre qu'on roulcra en magdaleons
Sc on le gardcra.

II eft propre pour guerir les playes Sc les ulceres, ü mondifie Sc il cicatrife.
Emplatre de Vi<zo, avec mercure.

Prenez* des grenouilles Vivantes , une dowLame ,
Des vers de terre , quatre onces ,
Des racines ä'yeblc & d'aunee , de chacune trois onces ,
Desfemlles de matricaire , des pur s de joncodorant& de flcechas arabique , de chacun

une po'gnee ,
Du vin äußere , deux onces.

Cuifez, le tout apent feu jufqu'a confomption du tiers ; ctulez, la decoäion&Vex-
primet, , apres quoi

Prenez. de la litharge d'or preparee , deux livres ,
De la graiße de porc & de veau , de chacun neuf onces ,
Des Mies de camom'tlle, d'aneth, de lis , de laurier & de fpica > de chacune demi-livre.

Melez.-les & les faltescu'tre dans U dccoäionprecedente jufqua conßflence d'emp-U-
tre , & faites-y fondre enfnite
De la cire jaune , une livre.

Puis la mauere etant a demi refmdie , melei*-y
De la poudre d'oliban , trois onces,
De l'euphorbe t une once & demie ,
Du fafran , demi once ,
De Vargent vif, une livre ,
De la graijfe de vipere, de la terebenthine & dußorax liquide, de chacun quatre onces-

Faites-en un emplatre felon l'art.
R E M A R Q^U E S.

On aura les grcnouilles Öc lcs vers de rerre vivans, on lavera bien ces derniers ,
les racines feront nouvellement cueillies , nettoyees Sc coupees par morceaux , on
mettra bouillir le tout enfemble dans le vin pendant un quarr d'heure, puis on y
ajoutera le feheenanth, le ftoechas Sc la matricaire, on continuera Ja coftion a petic
feu, jufqu a confomption du tiers de l'humidite , on coulera enfuite la liqueur ,
exprimant fortement le rnarc , on la mettra dans une baliine avec la litharge pre¬
paree , les graifTes Sc les faules, on fera bouillir le melange en remuant meeiiam-
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mcnt au fond de la baffine aveune grande efpatule debois, jufqu'ä ce qu'il ait ac-
quis une confiftence d'cmplätre , on y mettra fondre alors la cire coupee par pecits
morceaux.

On eteindra cependant dans un grand monier de bronze, le vif argeiu avec la
teirebenthine, le ftorax liquide & la graiffe de vipere , en les agitant eniemble for-
temenc Sc long-tems j puis quand remplätrc fera a demi refroidi , on le verfera
dans le monier , pour le meler exadtement pendanc qu'il fera encore un peumou ,
ivec le mercure eceint. On y incorporera auffi i'oliban , l'euphorbe & le faffran,

qu'on aura reduits en poudre fubtile , on formera cet emplatre en magdaleons avec
les mains ointes dun peu d'huile, pour le garder au befoin.

II eft fort refolutif, on l'cmploye pour amolir & diffiper les humeurs froides ,
f>our les loupes t pour les nodohtez , pour les tumeurs veneriennes , pourappaifer
es douleurs : on en mec des empiärres par tout le corps, quand on veut excitcr le

flux de bouche.
Il entre environ une once & demie de mercure für chaque livre de cet emplatre,

ce qui fait une dragme für chaque once, on peut le doubler , le tripler, le quadru¬
pler quand on veut, mais la quantite ordonnee doit fuftire.

On peut garder Une partie de l'empläcre fans mercure , on Pappellc Emtlaßrum
de Vigoßmplex ; il eft refolutif. Il a retenu le nom de fon Auteur Jean de Vigo.

Toutes les deferiptions qu'on en trouve dans les Pharmacopees , ne conviennent
pas dans la proportion de la litharge qui y doit entrer , car la pliipart en deman-
dent trop peu, ce qui fait qu'en les fuivant on ne peut jamais donner une confiftence
atlez folide a la compofition. On travaillera en affurance de reuffi: entout, pourvu
qu'on fuive exa&ement notre defeription , car la juftefte des dofes y eft fort bien
obfervee.

Emplatre diahotanum de A4. Blondel , Medec. de Paris.

Trenet. des raciues & des feuilles nouv eilet de bardane , de gefaßtes , de eigne , de
tbam<npitbys,de leviftic , de grande valeriane , d'angeltque , d'aunee , de raifort fau-
vage , de concombre fauvage , des deux fortes de fcropbulaire , de la peüte jombarbe
de Li gratiüe , des deux fortes de chelidoine , de chaeune une once & demie.

Toutes ces plantes bien xettoyees , coupeet &pilees dans un monier de perre refle-
ront en maceration pendant quatre jours dans les fucs de grande chelidoine , d'orme &
de eigne , de ebaeun trois livres.

Cuifer—les enfuite jufqu'a la confomptknduners , puis coulez,, exprimez,forte-
vient la decoäion , & cuifez.-la enfuite avec

L'buile d'eupborbe & de vers de terre , la litharge prepare'e , de ebaeun deux livres ,
Du fuc de peilte jombarbe t demi-livre.

Remuez* la mauere fans ceffe avec une efpatule de bois jufqu'a ce qu'elle ait acquis
la conßßence d'emplatre.Melez,-y enfuite , ou faites-j fondre

De la cire jaune & de la poix de Bmrgogne , de chaeune neuf onces ,
Du ftorax liquide bien pulvertfe , de la terebentbine bien clatre } & de lagomme taca-

m.tbaca , de chaeune deux onces ,
Des vommes ammoimc & galbanum , de I'oliban, du maftieb , du bdellium , de l'opo-

S f ff ff ij
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pantx \ du fagdpenum , de l'huile de bnques, des bayes de Uurm & du foufre vif,
de cbacun une once & demie ,

Du bitume de Judee , qu&tre onces,
Des feuilles de ptßacbes nouvelles , & fechees a Vombre } une once ,
Du campkre dijfjtit dans l'huile de gyrofle , denn-once ,
De lafiente de ptgeon , des ractnes d'ms de Ihrencc , de fcean Nctre-Dawe , de pam

de pour ce au , de retiuncule tubereufe t d'afarum , de couronne Imperiale , de ferpen-
taire , d'ellebore blatte , d'ariflolocbe ronde & longue , de clematite , des femences de
pvoine maße , d'angeltquc ou de fiapbyfaigre , de crejjon & de cumin , de chaeuna
une dragme & demie.

Faites-eti im emplatre felon l'art..

R E M A R Q_U E S.

On amaflera les facines Sc les feuilles lorfqu'elles fönt en leur vigueur , on les
ineifera , on les concailera bien toutes enfemble dans an monier de pierre ou de
marbre , on les mettra dans un pot de terre , on verfera deflus , les hics de cygue ,
d'hörminum & de chelidoine , qu'on aura rirez par expreffion, on couvrira lepot Sc
on laiilera digerer la maticre pendant quarre jours : enfuire on la fera bouühr juf-
qu a diminution d'environ le tiers de la liqueur, pais on la coulera avec föne ex-
preffion , on melera cetre decoction coulee avec le fuc d'ülecebra ou vermicularis,
les huiles & la litharge , on mettra bouillir le melange dans une baffine par an feu
modere , l'agiranr incellamment avec une efpatule de bois, jufqu'a ce qu'il air ac-
quis une confiftence d'empiäcrc. Cependanr on pulvenfera les gommes Sc le bitume
j udai'que, d'une aurre parr le foultrc vif, d'une autre part les racincs (eches, les fe-^
mences, les bayes de lautier Sc les feuilles de piftaches feches, on melera dans i'em-
plätre tout chaud en le retirant de defTuslefeu , les gommes pulverifees » elles fe
lieronc en fort peu de tems, on y mettra fondre aufli la cire , la poix de Bourgo-
gne coupee par petits morceaux , la terebenthine , l'huile de briques Sc le ftorax li¬
quide. Quand la compofition fera a demi refroidie, Ton y melera les auercs poudi es
puis quand eile fera prefque froide, le camphre qu'on aura diiloüc avec environ le
double de Ion poids d'elience ou huile de gyrolle , pour faire un emplätre qu'on
laiflera digerer a froid dix ou douze jours dans la baffine.couverte, puis on le rou-
lera en magdaleons avec les mains ointes d'huiie de vers.

Il digere , il amolir, ll refout , on s'en fert pour les loupes , pour les glandes,
pour les tumeurs remplies d'humeur pieuiteufe Sc grofliere , pour les ichirres.

Cet emplatre eft un amas de bonnes drogues , mais plufieurs d'entr'elles fönt un
peu trop entaflees les unes tur les autres. Par exemple les fucs de cygue, de cheli¬
doine Sc d'hörminum qui fönt de/a chargez de leur propre fubftance ne fönt guere
en etat de s'empreindre de celles des racincs Sc des feuilles qu'on fair bouillir dedans:
Sc h ces fucs s'empreignent de la fubftance des piantes, le marc des plantes s'em-
preint de la fubftance des fucs ; ainli il faudroie faire la deco&ion des plantes apart,
Sc employer les fucs iimplement exprimez.

L'Auteur demande qu'on diilolve les gommes dans du vijnaigre fcillitic , qu'on
les purifie en les paflant par une etamine , Sc qu'on les falle epaiffir für Je feu avant
que de les meler dans l'emplatre ; mais il vaut rhieux les reduire en poudre comme
j'ai marque , car par cette methode on evirera la diffipation de leurs parties volati-
les qui fe fair en bouülant ; il eft vrai qu'en meläm les gommes pulvenicss dans.
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l'cmplätre pendant qu'il eft fort chaud , il peut auffi s'en diffiper , mais il s'cn faut
bien que ce ne foit en fi grande quantite, car l'emplätre n'eft plus alors für le feu 8c
fa maciere embaralle & fixe beaucoun du vnlarile des trammes : ft nourranr on veut

, pour y meier les gommes pulv
ront pas fi exactement au corps de l'cmplätre, comme quand on les mele dans la ma-
tiere tonte chaude.

Le camphre eft une drogue fi volatile , qu'il s'eleveroit entiercment en l'air, fi
l'cmplätre dans lequel on le mele etoit cncore chaud.

Cet emplätre eft appelle Diabotanum > a. caufe de la quantite des plantcs qui y D'oü vient
:rent , car ce nom iignifie compofition de planres a ßoTa,vH > berba. Je . nom deDiabota¬

num,

Vertus.

entrent , car ce nom ilgmhe compofition de plantes a ßiToLvy ■.

Emplätre oh ca.t.ipUfme de b.xyes de Uurier.
Prenez, des bayes de Uurier y deux onces ,

Du maflieb, de l'encens & de la myrrbe y de chieun une once ,
Des racines de fauchet de cofius , de ebneune demi-once ,
Du miel ecume , ce qu'il enfaudra.

laites-en un einplane felon Furt.

R E M A R 0_U E Si

On pulvrifera enfemble les bayes 8c les racines , d'une autre part on mettra eh
poudre enfemble la myrrhe & l'encens dans un monier huile au fond : d'une autre
part on pulverifera le maftich a part dans un mortier humeete au fond de deux
gouttes d'eau , on melera toutes ces poudres & on les incorporera avec une livre 8c
dcmie de miel ecume cuir en confiftence d'opiate , pour faire un emplätre ou plu-
t6t un cataplafme ou un electuaire.

Li eft propre pour la solique venteufe , pour l'hydropifie , pour les doulcurs de la
matrice 8c des internus: on l'apphque ehaudement für le bas venire.

Mcfue pretend que cet emplätre fera cncore plus eftteace pour l'hydropifie , fi
Von triple le poids du cyperus dans la compofition, 8c fi l'on y ajotite autant que le
tout pefera , de fiente dechevre ou de vache fechee.

PlulTcurs gardent la poudre de cet emplätre pour le faire für le champ , au be,-
foin.

Emplätre de natare de b.de ine, de Myiifch',-

Vrentz, dz la che blanche , quatre onces,
De la nature de bateine , deux onces ,
Dugalbanumdißoutdans le vinaigre mit, & pajje , une once.

Melez le tout, & fa'nes-en un emplätre felon V.'.rf.

R E M A R Q^V E S.

Ön liquefiera far un petit feu dans une ecuclle de terre verniiTee la cire blanche
rompue par petits morceaux avec le galbanum purifie, puis on y ajoutcra la naruic
de baieine : on melera bien le tout, 8c l'on gardera cet emplätre.

Il appaile la furie du lait des femmes nouvellement aecouchees, il empeche qu'il Vemis;
ne le grumelle dans les mammelles , 8c il diflout le lait grumcle que les femmes

Sfff ff iij
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appellent vulgaircmcnt le poil •, il amolit aulli , Sc ii refour les tumeurs fcrophu-
leufes.

Cet emplatre eft rendu moller par la quantite de la narure de baieine qui y entre:
onpeuc le garder dans un por fi il eft trop mou , pour etre roule en magdaleons.

Emplatre de frais de grenouilles.

Prenex. du frais de grenouilles , de l'huile de frais de grenouilles , de la cerufe bien
pulverifee , de chacun deux hvres ,
Du vitriol blanc & de l'alun er ad, une once & demie.

Cuifez.-les enfemble en conßfence d'emplatre, puis ajoutex.-y
De la cire blanche , trois onces,
Du maflieb & de l'encens , de chacun demi-once ,
Du camphre trois dragtnes.

Faites-en un emplatre felon l'art.

R E M A R QJJ E S.

On aura du frais de grenouilles nouvellementramafle , on le melera dans une
baffine avec l'huile de frais de grenouile, la cerufe , le vitriol blanc Sc l'alun pulve-
rifez , on fera cuire le melange par un feu modere jufqu'a confiftence d'emplatre ,
on y mettra alors fondre la cire blanche ; Sc quand il fera prefque refroidi, l'on y
incorporera le maftich, l'encens fubtilement pulverifez , & enrin le camphre dif-
fout dans environ demi-once d'huilede frais de grenouille : on roulera cec emplatre
en magdaleons , pour le garder.

Il eft propre pour les playes ou. il y a inflammation ; il deterge, il adoucit l'acrete
de l'humcur Sc il defleche : on s'en fert pour les playes des yeux.

On ne mele ordinairementle vitriol Sc l'alun que für la fin de la cuite de l'em-
plätre; mais comme il ne peut fortir de ces fels mineraux que du phlegmc par cetee
codion , il importc peu il on ne les employe plutöt ou plus tard,

Emplatre 9 ßittique de Crollius.

Trene%. du minium , de la litbarge d'or & d'argent, & de lapierre cahminahe,
de chacun demiAivre ,
Des huile de Un & d'oiives , de chaeune une livre & demie ,
De l'huile de laurier , une iivre ,
De la decoäwn d'arifloloche ronde & longue , trois Hvres.

Cuifez. le tont enfemble felon l'art en conjifience d'emplatre , puis ajoutet.-y
De lacire jaune & de lacohphone, de chaeune une livre ,
De la terebenthine & durernix , de chacun demi-livre ,
Des gommes opopanax, fagapenum, galbanum , anpnoniac , biellium } de chaeune

trois onces ,
De l'ohban , delamyrrbe , del'aloes , du fuccin , des racincs d'ariflolocheronde &

longue, de chacun une once & demie ,
De la mumie, de la fierre d'aymant f de la pierre bematite , du corall rouge & blanc ,

de la nacre de perles , du fang-dragon, de la terre ßgillee, du Vitriol blanc & du
camphre , de chacun une once.
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Des flturs cpAntimtitte & du fafran de Mars aflringent, ie CaMHft dem wee.

Faites-en ttn emplatre felon l'art.

R E M A R Q^U E S.

On broyera enfemble für le porphyre lefuccinum, la picrrc hcmatitc > l'aymant,
les coratix , le faffran de Mars , la nacre de pcrles, jufqu a ce qu'il« foient impalpa-
bles. On pulverifera dans lc grand mortier de bronzc les ariftoloches , Sc on les paf-
fera par un tamis fin ; d'une autre part on mettra en poudre enfemble les gommes Sc
la mumie , apres avoir faic fecher doucement celles qui feront trop humides. D'une
autre part on broyera dans un mortier la terre figillee avec le vitriol en poudre fub-
tile qu'on melera avec les fleurs d'antimoine &les pierres broyees, d'une autre part
on pulverifera enfemble les litharges , la pierre calaminaire Sc le minium, on met¬
tra cette derniere poudre dans une bailine , on y melera les huiles Sc la decodtion
qu'on aura faites avec trois onces de racines d'ariftoloche longue Sc ronde , on pla-
cera la bailine für unfeu affez fort pour faire bouillir la matiere ä gros bouillons 3
l'agitant inceffamment avec une efpatule de bois ,• & quand eile fera cuite en confi-
ftence d'emplätrc , on y jettera peu a peu en retirant la bailine de deflus le feu, les
gommes pulverifees, la cire Sc la colophone rompues parpetits morceaux, le tout
fe liquefiera en peu de tems: quand la matiere iera a demi refroidie, l'on y melera
la terebenthine & lespoudres; puis quand eile fera prefque froide, on y ajoutera le
camphre diiTbut dans un peu d'huile , on formera cet empläere en magdaleons pour
le garder.

11 eft propre pour les coups cTepee , pour les piqueures , pour les morfures 5c
pour routes les aurres playes 6c ulceres j ll digere , ll meurit, il mondifie, il cica-
trife , il refout, il fortiiie les nerfs , il reilftc a la malignite.

Les litharges Sc le minium fönt tirez d'une meme matiere qui eft le plomb , &
ils produifent ici un meme effet; c'eft pourquoi l'on pourroit fans ferupule abreger
la defeription, en n'y employant qu'unedes efpeces au poids des trois.

Ces preparations de plomb & la pierre calaminaire fe diiTolvent en bouillant dans
les huiles, & elles leur donnent une folidite d'empiätre La decodtion d'ariftoloche
fert a la cuite des Ingrediens, Sc eile communique a l'empiatre fa qualite vulnerai-
re. Si la matiere n'etoit pas ehcore en confiftence folide lorfque la decodtion fera
confumee , l'on en peut ajouter dayantagc ; mais il ne faut point qu'il en refte dans
l'empiatre , car eile empecheroit qu'il ne fut emplaftique ; il faut le Iaifler für le feu ,
tant qu'il bouillira, encore qu'il tut fuffifamment cuit, afin que tout ce qu'il y aura
d'humidite aqueufe fe diiTipe , Sc l'on connoitra qu'ü n'y en aura plus lors qu'il
ceflera de bouülir.

Quand les gommes ne feroient pas en poudre bien fubtile , elles ne laifleroient
pas de fe diflbudre facilement dans l'empiatre , pourveu qu'on les y jette pendant
qu'il eft bien chaud ; mais li l'on ne veut pas les meler dans ce tems-la , il eft ne-
cefläire de les pulverifer fubtilement, & on ne les incorporera que quand l'empiatre
fera plus qua demi froid.

Comme la pierre d'aymant, la pierre hematite & le faffran de Mars aftringent ont
une vertu femblable , onpourroir, pour abreger la compofition, n'employer qu'une
de ces trois drogues en une quantite proportiomiee, j'en dis de meme des coraux Sc
de la nacre de perles. Voici donc comme je voudrois abreger ou reformer l'empla-
tre de Crollius.

Vcrt«s.
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Emplatre ßiciique de Ctollius^ reforme.
Prenez. de la litbarge preparee , une livre & demie ,

De la pierre calaminaire, demi livre,
Des huiles de litt & d'olives, de chacune une livre .& demie,
De l'buile de lautier , une livre ,
De la decoäion de racine d'arißoloche, ce quil enfaudra.

Cuifez.-les felon lart en conßflence d'cmplätre , puis ajoutei~-y
De la cire & de lacolophone , de chacune une livre ,
Dela terebeutbine & du Vernix , de chacun demi livre,
De la nacre de perles , de l'opopanax, du fagapcnum , du galbanum 3 du biellmm &

de la gomme ammoniac f de chacun trois onces ,
De la pierre hematite , deux onces & demie ,
De l'oliban , de la myrrhe , de l'aloes , dufuccin, de l'arißolocbe ronde & longue , de

chacun une once & demie ,
Dela mumie , dufang-dragon , de la terreßgillee, du vitriol blanc & du campbre , de

chacun une once,
Des fleurs d'antimoine , demi once.

Faites-en un einplane felon l'art.
Commc ie camphre eft fort volatil, il ne faut le meler que quand l'emplätrc eft

prefquc froid.
'i ii i ■——^—^———^— i

Emplatre oppodeldoch , de Paracelfe.
Prenez, de l'buile commune , une livre & demie ,

De la litbarge preparee , neuf onces ,
De la pierre calaminairepreparee , deux onces.

Cuifez.-les en conßflence d'emplatre , puis ajoutez.~y
De la cire jaune, une livre,
De l'buile de lautier , quatre onces,
Des gommes galbanum & opopanax , de chacune trois onces ,
De la myrrhe , de lencens& du maßich , de chacun deux onces,
Des gommes ammoniac & Idellium , de chacune une once ,
De la racine d'arißolocheronde, deux onces ,
Du fafran de mars aßringent, de la mumie , de l'aymant prepare , du m.igißcre de co-

rail blanc & rouge, de la terebenthine de Venife , de chacun dt im once ,
De l'buile de fuccin & du campbre, de chacun une dragme ,
Du fafran Oriental , demi dragme.

Faites-en un emplatre feien l'art.

R E M A R Q^U E S.

On melera dans une baffine Ja licharge Sc la pierre calaminaire preparecs, av.ee
lnuile , on y ajouteva trois ou quatre livres d'eau commune , on pofera la baffine
für le feu , & l'on fera bouillir le melange , le remuant inceflammenravec une ef-
patnle debois, jufqu'a ce qu'il ait pris uneconiiftence demplatre Sc que l'eau foit
eonfumee : cependant on pulverifera enlemble les gonuncs Sc Ja mumie apres avoir

fair
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fait fccher doucemenrcelles qui fe trouveront humides. D'une autre part l'ariftolo-
che, d'une autre part le fafran, on broyera impalpablement ful le porp'iire, la pierrc
d'aymant Sc le fafran de Mars aftringent> on melera cetre poudre ave: celles d'ari-
ftoloche , de fafran & le magiftere de corail •, on jertera peu a peu les gommes pul-
verifees dans l'emplätre tout chaud en le rerirant du feu, elles fe fondront al'inftant,
on y mettra aufli la cire coupee par pecits morceaux, puis l'huilc de laurierjktcrc-
benthineJes autres poudres,& quand il fera prefque froid on y melera le camphre
diiTout dans l'huile defuccin pour faire unemplatre qu on roulera en magdaleons.

II a les memes vercus que le precedent.
Ces deux dernieres prepararions ont tant de rapport entre elles , qu'on peuc fort

bien en employer une poar l'autre.
On trouvera dans mon Livre de Chymie, les prepararionsdu fafran de Mars

aftringent , des magifteres de corail & de l'huile de fuccin, mais je prcfererois ici
le corail prepare a Ion magiftere , parce qu'il eft plus alkalin &c par confequent plus
propre a confumer les humiditez des playes.

Les defcriptions de cet emplatre (c trouvent dans les Pharmacopees.
Emplatre de fillemagne , pour la. piqueure du piedde chcv&h

Frenez. de U cire jaune > de la gomme elemi, de la refine & de la terebenthine, de
chacune demi livre ,

De l'huile de petrole } une ence & demie ,
Des meines d'arifloloche longue & ronde , & de U grande confoude , du fang-dragon

& da cinabre , de chaeunfix dragmes.
Yaites du tout un emplatre felon l'art.

REMARQUES.
On pulverifera fubtilement enfemble les racines •, d'une autre part le fang-dragon,

on broyera le cinabre impalpablement für le porphyre, on mettra fondre enfemble
la cire , la gomme elemi, la refine & la terebenthine avec l'huile de petrole, on
coulerala matiere fondue par un linge pour en feparer les impuretes, 8c quand eile
fera a demi refroidie, Ton y melera les poudres des racines, du fang-dragon8C en-
fin le cinabre broye , on formera cet emplatre en magdaleons.

Il eft excellent pour guerir Pencloueure des pieds des chevaux , on en fait entrer
dans laplaye apres 1'avoir fondu & Ton en applique un emplatre deflus, il eft fort
bon auili pour les playes & les ulceres veneriens j il deterge , il mondifie 8c il cica-
trifc. .

Cet emplatre a retenu le nom de fon Auteur qui s'appelle de Villemagne.
* Les Marechaux fe fervent encore pour les encloueures des chevaux, d'un autre

emplatre qui a beaueoup de rapport a. celui-ci; ils l'appellent Onguent de Maifire
Sieur. En voiei la defeription.

Emplatre ou onguent de Maifire Sieur,
Prenez, de la cire rouge , une livre & demie ,

De la terebenthine, demi- livre ,
De h refine de pin & de la gomme elemi , de chacune deux onces ,
De l'anßoloche ronde , quatre onces , du fang-dragon, deux onces,

TAites-en un emplatre felon l'art,
f Ttmt

Venus»

Vertust

Onguent
de Mailhe
Sieur.
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Emplatre de mr>caßite.
Freuet, de U pierre marcaffte prepAree , deux onces & demie,

Du labdanum , une once ,
De la muffe d'einplane de eigne , une hvre & dem'te ,
De l'huile de folanum , ce qn'il enfaudrd.

Faites-en un emplatre fe loa fort,
E £ M A R Q^U E S.

On broyerafur le porpliyre la marcaffitc jufqu'a ce quelle foit en poudre impal-
pable , on pulveriferafuSrilementle labdanum , on ferafondre l'emplatre de eigne
avec environ une once d huile de folanum a petit feu , pais Ton y maeta cxacle-
ment les poudres.

Vertus. Cet emplatre eft fort reTolutif, on s'en fert pour les loupes , pour les humeurs
Diveifes krophuleuies, pönt les fchirres, quelques-uns pour preparer la pierre demateafiue

prepara- l a rougiüent an feu , l'eteignent dans l'huile de lin ( paisla broyenc deflus le mar-,
tions de la bre; d autres (ans la calciner , la reduiient en poudre , la meient dans une terrine
pierre mar- avec c| eLlx fois autanr d'huile de lin , puis ils y mettent le reu » touce l'huile fe con-

fume Sc il refte au fond une poudre brune qu'ils appellent marcaffite preparee, mais
ces deux manieres de la preparer lui fönt plus de corc que de bien , car elles diflipent
ce qu'elie peut avoir de volatil , qui bien fouvent eft ia par'tic la plus refolutive : la
mfcilleare preparatiqn eft celle de broyer.la pierre fans autre ficon für le porphyre,
jufqu'a ce qu'elie foit en poudre impalpablc > cörhme il a ete dir.

Au deraut de l'emplatre de eigne, l'on peut (ubftituet celui de nicotiane.
Enipt^tlft pour ix douleur des dents.

Vrenet, des gommes tacamahaca , elemi & du maßich, de ebaeun dsux onces,
De l'opium } deux drannes.

Melez.-les, & faites-tn un emplatre fehrt l'art.
REMARQUES.

On choifirale maftich en larmes & les autres gommes bien nettes, onpulvenfera.
le maftich & Ja gomme tacamahaca, on ies raettra avec l'opium & la gorame eiemi
dans un morticr chaud & avec un pilon qu'on aura auffi chauffe , on batrra le tout
eniemble alTez fortement Sc aflez longtems pour bien melanger les ingrediens <Sc
pour faire une mafl'e fort folide qu'on pourra für le champ formet en petits magda-
lcons ou bien en faire des petits emplatres ror.ds für du tafetas noiravec une efpatule
chaude.

Vertus. Cet emplatre appaife la douleur des dents , il artete les fluxions, on s'en fert
pour les migraines Sc pour les autres douleurs de tete , on en applique äux tempes
für l'arrere.

Emplatres L'emplatre ordinaire qu'on applique a la tempe fe fait avec trois du quarre lar-
ordinaires mes dem lftich qu'on met l'une proche de l'autre für un morceau de tafetas noir, Scpour le
mal des
dents.

l'on applique deifus une efpatule defer chaude, le maftich fe fond & s'attache au
tafetas jon coupe enfuite l'emplatre en rond avec deseifeaux ; cjuelques-unsy em-
ployent moitie maftich & moitie racamahaca , d'autres y ajoutent un s;rain dbpium
qu'ils mettent au rniheu des larmes de maftich ; rous ces emplatres fönt de petits
anodins qui peuvent un peu adoucir & arreter la douleur, en moderant l'agitation
trop violente du fang & de la feroiite qui tombe für le nerf de h dent, ceux qui
contiennent de l'opium produifent plus d'efFec que les autres.
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On fait plufieurs de ces perits emplatres a la fois & on les garde dar« une boe.e

afin d'en avoir de prets au hefoin , ü fau: les minier doucemenc, car ils fonc fort
caliants, ondoitles faire chauffer dans le tems qu'on veut les appliquer, afin qu'ils
puiflent s'attacher aux tempes.

Autre Emplatre pour la douleurde dents.
Prenez, des noix de cypres , dumafticb , des rofes rouges, de la terre Jgillee, & de

femence de c> efjon torrefiee, de cbacun trois dragmes.
LaiffeZs-les en macer ation pendant vingt-quatre beures dans le vinaigre rofat, fedwi-

les enfuite , & faites-en une poudre avec de l'opium pulvertfe , une once.
Vous meieren letout aprescela avec de la cire jaune , quatre onces & demie

De la terebenthine , dem once ,
De la colophone & de la poix navale , de chacune deute dragnies ,
Des huiles de pavot blanc & de jufqwame t de cbacun une once.

Fait es-en un emplatre felon l'art.
R E M A R QJU E S.

On rnettra infufer pendant vingt-quatre heures les premieres drogues dans du
vinaigre rofat, puis les ayanr feparees du vmaigre , on les metcra fecher au foleil,
ou a quelqu'äutre chaleur temblable , on les pulverifera avec l'opium qu'on aära
auffi fair fecher •, on mettra fondre eniemble dans un plar de terre vermiß für un
petic feu , la cire coupee par petits morceaux, la colophone , la poix navale avec les
huiles de pavot & de jufquiame , on y melera horsdufeu les poudrespour faire un
emplätre qu'on gardera aubefoin.

Il eft propre pour la douleur des dents erant applique für les tempes.
J'ai tire cette defeription de la Pharmacopee de M. Penicher; je n'approuve

point de mettre infufer les drogues vingt-quatre heures dans le vinaigre rolat avanc
que de les employer , cette liquenr en tire ce qu'elles ont de plus ellcntiel & de
meilleur , il ferok bien plus a propos de fe contenter pour toute prepafatiön , de
pulverifer enfemble les rofes , les noix de cypres & la femence de creflbn fans l'a-
voir torrefiee , d'une autre part le rhaftich , & d'une autre part la terre iigiliee ,
pour meler enfuite ces poudres avec le refte des drogues.

Cet emplatre agit commc le precedent \ en arretant & en adö'ucißant la fluxion Vertui,
qui. eft determinee a tomber für les dents , mais commc ces fortes de remedes he
donnent lieu a aueune evaenation, ils n'empechent point que le mal qui n'a cte
qu'alToupi ne revienne&:meme fouvent avec plus de force qu'auparavanr. Les meil-
leurs emplätres dont on puifle fe lervir contre les fluxions qui tombent für les dents
fönt les veilicatoires dont je parlerai dans la fuite.

Emplatre de VAbbe' de ffrace.
Prenez. de l'bulle rofat, feiz^e onces ,

Du fuc de rofes pales epure & de la litharge cfor preparee , de cbacun huit onces,
De la cerufe de Venife preparee , deux onces.

Cuifcz*-les felon l'art en conjiflence d'emplatre, puis *joutet,-j
De la cire jaune , quatre onces. Vaites-en un emplatre felon l'art.

R E M A R Q^U E S.
On fera cuire enfemble dans une baffine , la litharge > la cerufe , l'huile rofat &

le fuc derofe , les agicanr. incelTammentavec une efpatule debois jufqu aconfiftence
T11111 ij

Vertus-
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Venus.

Venus
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d'emplätre , on y mettta fondre enfuite la cire coupee par perits morceaux, & lorf-
qu'il fera prelque refroidi, on le roulera en magdaleons.

IJ eft propre pour defTccher les playes Sc les ulceres, on en faic aufli du fparadrap
pour les cauteres.

Emplatre d'Andre de U Croix*.
Prtnez, de la reßne, une livre,

De lagomme elemi , qu><tre ences t
De la terebenthine de Venife & de l'buile de laurier, de chaeun deux onces.

Faites-en un emplatre felon l'art.

R E M A R QJU E £.
On fera fondre enfemble toutes les drogues, on les paflera par un linge pour en

feparer les lalctez , on aura un emplatre qu'on gardera au befoin.
On s'en iert pour les playes de la poitrine Sc des autres parties , il mondifie, il

aglucine, il confolide , il eil propre pour les contufions , pour les fraclures Sc pour
les dillocacions.

Cet emplatre doit etre garde dans un por, car ü on le forme en magdaleons , il
s'applarit entierement > il a retenu le nom d'Andre de la Croix qui l'a invente..

Emplattc de gomme elemi.
Preitez, de la gotmne elemi coupee par morceaux } qaatre onces,

De la cire jaune , deux onces ,
De U terebenthine , uneonce & denve ,
De la colopbene , de l'arifioloche ronde & longue, de ebaeune une once.

Faites-en un emplatre felon l'art.
R E M A R O^U E S.

On pulverifera fubrilement les racines d'ariftoloche , on fera fondre enfemble la
cire , la gomme elemi, la colophone & la terebenthine , on paflera la matiere Fon¬
due par un linge pour en feparer les faletez, Sc Ton y melera exaclement la poudre,
pour faire un emplatre qu'on roulera en magdaleons pour le garder.

Il eft propre pour nettoyer & pour cicatrifei les playes Sc les ulceres, pour re-
ioudre & pour rortifaer.

Emplatre ■vsficatolre.
Vrenez, des cantbarides , trois onces,

De lapeix blanche , de la cire jaune & de la terebenthine , de chaeun une once.
Melez. le tout , & faites-en un emplatre felon l'art.

REMARQUES.
On fera fondre enfemble la poix de Bourgogne , la cire Sc la terebenthine ,

puis on y melera les cantharides qu'on aura pulvenfees, pour fiire.ua emplarre.
Il excite des veflies remplies de feroiuez für la peau en tous les endroirs 011 I'on

1'applique, Sc par la il derourne les humeurs qui tombent für quelques parties cöm-
me für les yeux, für les dents •■>il eft propre auifi pour reveiiler Sc ranimer Jes elprits
dans la lethargie , dans l'apoplexie , dans la paralifie , on 1'applique tanröt deniere
les oreiiles, tantöt entre les epaules , tantot a la nuque en guife de cantere , tantot
au gras des jambes; il opere cn cinqou Jix heures; quand ks veiiies ne peive.it paa
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d'elles-memes , on lespcrce avec des ufeaux , il en fortbeaucoup de ferofite äcre ,
011 peut remettre les emplatres für les playes pour faire couler plus long-terns ia fe¬
rofice , ou bien Ton applique en leurs places de Ja poiree graiflee de beure frais, pour
adoucir & pour guerir le mal peu a peu.

Les cantharicies cöntiennent im fcl bruiant Sc un peu corrofif, quiproduit tout
l'effec des vefficatoires.

Plufieurs delcnpuons ajoutenc dans l'emplacre vefficatoire , de l'euphorbe , de
la graine de moutarde, du poivre, de la pyrethre , & d'autres Ingrediens äcres,
mais ces addit 10ns fönt piutot nuifibles qu'utiles, les meilleurs vefficatoires fönt ceux
dans lelquels on a fait enrrer le plus de cantharides •- c'efl; pourquoi les Apoticaires
ne doivent guere s'embarafTer de la preparation de cet empiätre , il ne fäut que me-
ler für le champ des moucbes cantharides pulverifees avec ce qu'il faudra de levaia
Sc de vinaigre ou de terebenthiue pour pouvoir etendre la matiere für de la peau ,
quand on fera pret de l'appliquer , on en verra plus d'eftec que de tous les empla-
tres vefficatoires decrits dans les Ditpenfaires.

Je fais fouvent appliquer des vefficatoires a la nuque ou au haut du cou derriere
la tete , principalement aux enfans attaquez de fluxions } je continue ce remede
quinze 011 vingt jours defuite & quelquetois plus long-tcms, afin de detourner ailez
1 humeur. Mais j'ai vfi arriver deux outrois fois que ces vefficatoires avoient produit
une acrete d'urine confiderable , a quoi je remediai en retiraut les emplätres de
deffiis la nuque. J'ai remarque que le meme accident etoit arrive a plufieurs hom-
mes Sc femmes a qui j'en avois fait appliquer entre les epaules & aux jamoes : cette
acrete d'urine provieat des cantharides , car nous voyons que quand quelqu'un a
par malheur avale une pecite quantite de ces mouches, il fent peu de tems apres des
ardeurs Sc des irritations fort prefiäntes dans la veffie & dans les conduits & vaif-
feaux qui en fönt proches, il laut donc que la membrane interne de ce vifcere foit
tapiffee d'une efpece de glu particulierement propre a acrocher les cantharides, les
autres vifceres n'ont point cette meme difpofirioh , puÜque les cantharides n'y fönt
point tant d'impreflion, mais ce qui eil etonnant & difhcile a comprendre eft qu'il
faut neceflairement que les fels voratiles & piquants qui fortent des vefficatoires
pendant qu'ils fönt appliquez für la peau , penetrent le Corps juiques dansdes entraii-
puifqu'ils vont s'attaclier dans ta veffie Sc y imprimer lenr qualite. A la verite l'acrete
que ces mouches peuvent communiquer par cette voye n'eft pas a comparer en force
ä celle qu'elles produifent quand on les a prifes interieurement, car alors elles cau-
fent fouvent des ulceres mortelles dans la veffie , au Heu qu'en levant les veilicatoi-
res , Sc en faifant boire aux malades quelques bouteilies demulfions , on les guerir
faciiement, mais on peut dire que ces accidents ne differerit que du plus au moins ,
Sc qu'ils proviennent d'une meme caule.

Emplciiie d'abßnthc.
Prenei. des femlles d'abßnthe vulgaire , une denü-oncc ,

De Celles de menthe & de marjolaine f de chacune trois. dragmts >
Des rofes ränget , du gmgembre , de la mix mufcade , du gjrofle, de Ia um eile , da

l'encens , de l'ahcs, & du benjoiu , de chacun deux dragmes ,
Des cjuatre grandes femences cbaudes , de cbnenne une dvagme ,
De l'buüe d'abßntbe, cinq onces ,
De U cire jdtitie , une demt-hvre.

FMcs-enim emplatre fclon l'art.
T ttttt üj

Les meil¬
leurs veffi¬
catoires
faits liir ig
champ.

Ips exci-
tent quel¬
ques i-sdes
acretes
d'uiine.
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REMARQUES.
On cueillera les planten en leur vigaeur, on les mettra fecher entre deux papiers,

puis on les pulverifera avec les rofes, le gingembre > la mufcade, les gyrofles, la ca-
nelle } &c les quarre grandesfemenceschaudes: dune aurrepart on pulverifera en-
femble , l'aloes, l'encens & le benjoin. On fera fondre la ciredans Inuilepar unpe-
tic feu, puis on y melera les potidi es pour faire un empiatre.

Vertus. Il eft propre pour les foiblefles & crudkez d'eftomach , pour chafler les venrs ,
pour forafier la matrice.

Empiatre de Savon.

Prenez. de la maffe d'empiatre de cerufe , une l'ivre & demle t
Du favon t cinq onces.

M(U%.-les , & faites-en un empiatre felon V art.

R E M A R Q_U E S.
On fera fondre enfemble dans un plat de terre für un petir feu f l'emplatre de ce¬

rufe & le favon coupez par petits morceaux , Sc quand la matiere fera prefque re-
froidie , on la roulera en magdaleons; c'eft l'emplatre de favon.

Vertus. Il eil propre pour refbudre les tumeurs, pour fdrtifier la matrice , applique für le
nombril, pour excirer les mois, on s'en (erc aulli pour les engelures.

Le iavan contienc beaucoup de fei alkali qui eil fort propre pour fondre les hu-
meurs groilieres qui fe rencontrent fouvenc dans la matrice , c'eft par Li qu'il peut
cxcitei les mois Sc fortifier cette partie en la dechargeant de ce qui l'embarallbit.

Empiatre pour U matrice.

Trenet, de la gornme galbanum , quatre onces ,
De la gomme tacamahaca . & de la cire jaulte , de chacune trois onces ,
De la terebenthine , & de la myrrhe cholße, de chacune deux onces ,
De fajfa fctida , une once ,
De lagraifje tiree de la vejf.cule du caflor , demi-once,
Des builes dißillees de lbue & de fuccin , de chacune une dragme.

Faites-en un empiatre felon rart.

R E M A R 0_U E S.

On fera difloudre dans du vinaigre für un peu de feu , le giibanum & Tadä fe-
tida , on coulera avec forte expreilion les gommes diifouces Sc l'on en fera confu-
mei-rhumidite pour les rcduire en confiltence d'emplarre. On pulverifera fubtile-
ment la myrrhe & le tacamahaca , on liquefiera enfemble par un perit feu, la cire,
les gommes purifiees & la terebenthine , & lorfque la matiere fera prefque refroi-
die , l'on y incorporera les poudres , la liqueur onctueufe qui le trouve dans les te-
fticules du caftor , ou a (on defaut , du refticule de caftor meine reduit en poii-
dre fubtile , & enfin les huiles diftillees , pour faire un empiatre qu'on gardera au
befoin.

Vertus. ^ e ^ P ro p re P our ramolir les duretez de la matrice , pour empecher les vapeurs
qui caufent les luffocations, &pouu exciter les mois aux femmes , on f'applique
lur le nombril , on met quelquefois au milieu de l'emplätre , im perit coton imbu
d'huilc de jayet ou de karabc , ou un peu de camphre , ce qui nepeut qu'augmcn-
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ter la vertu da remede; plufieurs a. la place de ces ingrediens fcetides y mettent du
mute t de la civette , de l'ambre gris, croyant qu'ii y au une fimparhie de ces aro-
mates avec la matrice, pour la faire defeendre dans le tems des luffocations , c'eft
auffi pour certe raiion qu'ils incroduifent dans ce vifeere , des pailTaires,011 ils en
ont f.nt entrer ; mais fi ces romates font quelque bon cfFet en cette occafion , on ne
doir pasl'attribucra leur bonne odeur, car iis cellent den avoir des qu'ils font ap-
pliquez für l'emplatre , c'eft d leurs parties volatiles indifferemment , qui agiffent
de Ja meine maniere que les ingrediens les plus fcetides , en rareßant un fang trop
grofficr , ou en diilipant les obftructionsde la matrice.

Si ne trouvant point de la liqueur huileufe du caftor , on eft oblige de fubftituer
du caftor en poudre , il n'en faudra raeerre que deux dragmes & doubler ou meine
tripler le poids des huiles diftiiiee , pour donner une bonne confiftence a l'empiatre,
car autrement il feroit trop dar.

Bmplatre matrici'e , de MpißcPrt,
Vrenex. des gommes galbannm & tacamabaca, de c'ueune une once >

D. la cire jaune , & de U terebenthine bien cl.itre , de ebaeune fix dragmes ,
De Vaffa Jen Ja , de la mjrrbe , & du vrai caßoreum , de ebaeun trois dragmes ,
Du magißei e de Jupiter, & de l'buile de fucem , de ebaeun une dragme & demie,

Melep le taut, & fuites-en an emplatre feto» l'art.
R E M A R Q^U £ S.

On pulverifera enfemble les gommes tacamahaca , la myrrhe & le caftor dans un
mortier oint au fond de quelques gouttes d'huiie de fuccin, On punfiera par le vi-
naigre le galbanurn Sc l'afla ferida en la maniere ordinaire. On mettra fondre en¬
femble la cire, la terebentbine & les gommes purifiees, on y melera hors du feu &
ademirefroidi.es , les poudres, le magiltere de jupiter & enrin 1 liiule deiuccin. on
gardera cet emplatre,

Il a les meines qualirez que le precedent.
On trouvera ladefcription du magiftere deJupiter ou d'etain dans monLivre de

Chymie ; cette drogue ne donne pas une grande vertu a i emplatre, je crois meme
qu'elle y eft inutile.

Il entre trop peu de cire dans cette compofirion , il raudtoit e.i quadrupler la
quantite , afin de lui donner une bonne coniittence d'emplatre.

Cette defeription a une fi grande reffemblance avec la uiecedente t qu'on ne peut
pasdouter qu'une n'air ete tiree de l'autre.

Emplatre pour empechcr Pavortemint.

Prenez, des huiles de bajes de lentlfques , de mjrttlles , & de litborge fre'paree , de
ebaeune bttit onees,
De la cire blanche , qtitttre onces ,
De la terebentbine , trois onces ,
De la colle de peak de beller , & de celle de poijjon , de chaeunc dt ux onees,
Du b>l d'Armtnie , des grains de Kermes , des rofes totiges, des balaujles , de la fe-

mente de herbem & de pl antun , de chucune une once & demie ,
Dela plerre d'aigls , de la favcocolle , de la mmrite , du fang-dragoit, du fang buma'm

deßeche , de ebaeun une once.

Vcrtus.
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De l'encens, de U mjrrhe , du faffran de Mars aflringent, du coraii rouge prepare &

du fucein , de chaeun demi-once.

Faites-cn un emplatre felon l'art.

Veirus.

R E M A R Q^V E S.

On broyera für le porphire impalpablement la pierre d'aigle , lc faffran de Mars",
le coraii, le fucein Sc le bol, on pulverifera fubtilement enlemble dans un monier
de bronzene kermes, les rofes, les fleurs de grenade, les lemences Sc le fang hu-
mainfeche t d'nne autre part la mumie , le fang-dragon, la farcocolle , l'encens Sc
la myrrhe, on prendra un morceau de la peau d'un belier nouvellementfeparee de
l'animal, on l'mcifera menu avec des eifeaux , Sc on le fem bouiüir avec ce qu'il
faudra de decodtion de racines de grande confoude, jufqu a ce qu'il foit diflout Sc
que la liqueur foit en colle, on la palTera enfuite par un Imge & Ton en pefera deux
onces. D'une autre parc on fera infufer chaudement environ demi-oncede colle de
poiflbn coupee menu , dans trois ou quarre onces de decoction de burfa pafloris ,
jufqu'a ce quel'infufion foit reduite en une colle , on lapaffera Sc Ton en pefera
deux onces, on melera dans une baffine ces deux efpeces de mucilage avec les hui-
les, la litharge Sc environ deux livres de decodion de pecules de rofes rouges, on
fera bouillir le melange , le remuant incelTammentavec une efpatule de bois jufqu'a
confiftenced'emplätre , on retirera la baffine de deiTus le feu en y jettant la cire
coupee par petits morceaux , qui fe fondront en peu de tems, puis la terebenthine-,
qnand l'emplätre fera a demi refroidi, Ton y melera exadement les poudres, Sc on
le formera en magdaleons.

Il efl aftringent Sc propre pour empecher l'avortementdes femmes großes, on en
applique für les lombes Sc für l'os facrum, ahn qu'il forrifie Sc raffermifTe les liga-
mens de la matrice.

Emplatre d'albatre.

Prenex. de l'emplätre de cerufe ,& de la cire blanche , de ebaeun hidt onces,
Dn l'albatre prepare , deux onces ,
Du fucein prepare , dufang-dragm, du coraii rouge, du crane buma'tn, & de la comt

de cerf brühe %de chaeun une once ,
Du florax liquide , & de la terebenthine,, de chaeun une once & demie.

Faites-cn un emplatre felon l'art.

REMARQUES.

On cakinera enfemble la cornedecerf& le crane humain jufqu'a cequ'ilsiöient
reduits en une matiere blanche , poreufe Sc legere , on les broyera für le porphyre
avec l'albätre, le coraii rouge Sc le fucein , pour les rendre en poudre impalpable.
On pulverifera le fang-dragon dans un mortier de bronze, on mettra fondre enfem¬
ble dans unplat de terre für un petit feu , l'-empläcre de cerufe , la cire blanche 3 la
terebenthine Sc le ftorax liquide , puis on y melera les poudres pour faire un em-
placrc qu'on formera en magdaleons.

On



UNIVERSELLE. iorj
On s'en fect pour empecher l'avortement: on l'appüque luv les lombcs & fuc i'os Venus,

facrum. ,
Emplatre du fils de Zacchxrie.

Trenez, de la cire jaune , de la moelle de cuijje de vacbe , de U graiffe de can&rd &
de foule, & du mucilage de femence de lin , de chacun denu-livre,
De ceux de fenugrec & d'althea , de chacun trois onces ,
De la laine grajfe humide , du mucilage de colle de foifjon & de l'huile de gyroflee, de

chacun deux ences.
Faites-en un emplatre felon l'art.

R E M A R Q^U E S.
On mettra dans un pot de terre de la graine de lin deux onces , du fcenugrec Sc

de la racine d'alchsa de chacun fix dragmes , on verfera deflus trois livres d'eau
bouillancej Sc on les laiflera tremper fept ou huit heures , on fera bouillir enfuLte
l'infufion a. diminution des deux uers Sc on la coulera avec expreilion : d'une autre
part on mettra infufer dans trois ou quatre onces d'eau chaude, trois dragmes de
colle de poidbn incifee par petits morceaux t jufqua ce qu'elle foit reduit e en colle ;
on mettra fondre dansune baffine la cire avec l'riiiile, la moelle , les graifles Sc les
mucilages, on placera la baffine für le feu Sc Ton fera bouillir la matiere jufqu a con-
fomption des mucilages, on y mclera für la fin l'ceiipe ou remuera le tout avec un bi-
ftortier jnfqu'a. ce qu'il foit refroidi, Sc on le gardera dans un pot.

Il eft propre pour amolir les duretez des jointures, les glandes fcrophuleufes , les Vertus.
tumeurs fchirreufes, pour refoudre Sc pour appaifer les douleurs.

Cette compolition eft mal nommee emplatre, car eile n'a la confiftence que d'un
cerat. Elle aeteinventeepar le fils d'un certain Zaccharie , & rapportee par Me-
fue. Si l'on veut lui donner la durete ordinaire des emplätres, il faut retrancher de (a
compolition l'huile de violier Sc les graiiTes de poule Sc de canard, alors eile aura
beaucoup de rapport avec l'emplätre de mucilage.

Emplam diaphoretique , de Mjnficht.
Prenez, de la cire jaune , une livre ,

De la colopbone & du bdellium , de chacun quatre onces, Du fuccin , trois onces ,
De la gomme ammoniac & de la terebenthine bien claire , de chacune deux snces ,
Du galbanum & du Vernix , de chacun une once ,
Du maß'tcb & de l'encens, de chacun demi-once.

Melez, le tout, & faites-en un emplatre felon l'art,

R E M A R QJU E S.

On purifiera le galbanum Sc la gomme ammoniac par le vinaigre en la maniere
ordinaire , on pulverifera enfemble le bdellium, le maftich, l'encens, le vernix ou
fandaraca , d'une autre part on broyera le fuccin impalpablement, on fera fondre
enfemble la cire, la colophone Sc les gommes purifices für un pecic feu , & l'on y
melera les Ingrediens pour faire un emplatre qu'on roulera en magdaleons.

Il eft diaphoretique , parce qu'ayant demeure quelques jours für une partie du
corps U ouvre les pores, Sc l'on trouve defföus des gouttes d'eau. On en applique tur
l'ifchium pour la goutte kiatique, für lespieds enflez } für les pavotides.

f Vuuunu

Venus»



io 7 4 PHARMACOPE'E
Laplüpartdcs emplätres qu'on laiffe long-tems appliquez produifent le meme

effet que celui-ci, parce qu'ilsempechent que l'humidite qui fort par la tranfpira-
tion ne fe diflipe comme eile fair en fortant des autres parties du corps : or il faut
bien que cecce vapeur fe refolve en gouttelettes d'eau entre la peau Sc i'emplätre, ce
remede ne lailTe pourtant pas d'agir pour les maux aufquelson l'employe , parce
qu'il amolit & dilpofe i'humeur qui etoit trop endurcie ä en etre enlevee avec les
autres par la circulatiom

Emplatre pour la feiatique.

Prenez* de la cire jaune , de la poix blanche & ncire , & de Li terebenthine, de
chaeune une denn hvre ,

De la gomme ammoniac & des fleurs de fottlfre , de chaeun trois onces ,
De Vollbart, de la raune d'iris & du fenugrec , de chaeun une ence & demie.

Melez. le tont ,& faites-en un emplatre felon l'art.

R E M A R Q_U E S.

On pulverifera enfemble la gomme ammoniac & l'oliban , d'une autre part l'iris
& le feenugrec. On fera fondre enfemble par un petit feu , la cire, la poix& la tere¬
benthine , on y raeicra les poudres &c les fleurs de foulfre , pour faire un emplatre
qu'on formera en magdaleons pour le garder au befoin.

Vertus. Il agit a pen pres comme le precedent, erant applique für l'ifchium & für les au¬
tres parcies attaquees de rhumatifmes, il refout &c il fortifie.

Emplatre pour la goutte.

Freuet* de I'emplätre diachalciteosdißout dans le vin rokge äußere , & cttit jufqtCa
eunfomption du vin , une hvie , De la terebenthine , trois onces ,

Des mjrülles , des rofes rouges , du maftub & du tartre de vin rouge , de chaeun deux,
dragmes,

Du chanmpithys & des fleurs de camomille, de chaeun une dragme.
Faites-en un emplatre Jelon l'art.

REMARQUES.

On pulverifera enfemble le chamepitis, les myrtilles, les fleurs Sc le rartre, d'u¬
ne autre part le maftich dans un monier hume£ti au fond d'une goutte d'eau de
rofe. On mettra fondre dans un plat de terre ou dans une baffine le diachalciteos,
puis on y melera environ autant de vin , on fera bouillir doucement le melange ,
l'agitant toujours avec une efpatule de bois jufqu'a confomption du vin , on reti-
rera alors la baffine de defliis le feu ; & quand I'emplätre fera ädemi refroidi, loa
y melera la terebenthine & les poudres, pour faire un emplatre qu'on roulera en
magdaleons.

Veitus. li e ft propre pour fortffier les parties attaquees de la goutte Sc du rhmnarifme,
pour les fra&ures, les meurtrifieiires, il difeure & il refout.

Le vin en bouillant avec le diachalciteos lui imprime fon tartre, qui ie rend pro¬
pre a fortifier.

Si I'emplätre etoit trop fec apres le melange des poudres , onpourroit le ramolir
avec un peu d'huile de myrtilles ou de rofes.
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Empljne contte U podagre.
Vrenez. de V emplatre diachalcitcos, unel\vre& demie ,

De la cire neuve & de la tcrebentblne de Venife, de cbacune denn llvre ,
De l'huile de mafiicb , quatre onces ,
Des mucilage s de fenugrec & de rachtes d'altbea tiret, dans le vin rouge , dt cbttcM»

trols onces ,
Des coqmllcs de itmacons calcinees & du fafran de mars aflnngent, de cbacun une

once & demie,
De l'iris de Tlorence , une once ,
Du tnaßtch , du vermx & du fang-iragon , de cbacun ßx dragmes ,
Des rofes rouges, des mytilUs ,de labßnthe , du florax calamtte & du bsnjoin , de

cbacun demi once.
Taltes-en un emplatre felon l'art.

REMARQUES.
On mettra infufer chaudement pendanr dix 011 douze heures dans une fivre Sc

demie de vin rouge , demi- once de femences defaenugrec & fix dragmes de racines
d alchxa coupees par petits morceaux , on fera enfuite bouillir doucemenc l'infuilan
jufqu'a dimiimrion des deux tiers , & Ton couiera le mucilage avec expreflion, on
le melcra avec la cire qu'on aura liquefiee dans Thrille de mailich, on fera bouiilir
le melange ä petit feu jufqu'ä confomption du mucilage , on y metrra fondre alors
1'emplatre diachalcitcos coupe par petits morceaux & la terebenchine , puis on re-
tirera la baffine de defliis le reu , cependanc on pulverifera fubtilement enfemble
l'iris, les rofes, les myrtilles & l'ablinthe , d'une autrepart le fang-dragon, le vernix,
le benjoin, le maftich & le ftorax ; d'uue aurre part les coquilles de limacons calci¬
nees Sc le faffran de Mars, on melcra ces poudres dans 1'emplatre quand il fera a
demi refroidi, & on le roulera en magdaleons.

Ii eft propre pour fortitier les parties attaquees de la goutte , pour les fract-ures 8c Vertus.
pour les diflocations.

Emplatre nervin.
Vrenez des vers de terre lavcL , deux onces,

Des fommitex. d'bypericon } de rofmartn , de betoine , de queu'e de cheval , de petite
centauree , de ebaeunes une poignee ,

De la racine de garence , dix dragmes.
Faites-les cuire dans deux pmtes de vin rouge jufqu'a diminution de mottle ,• coultt*

enfuite & exprimez. la decoclwn , puls melez, dans la colature
Des htharges d'er& d'argent preparees , de cbacune deux onces & demie ,
Du mlnium , deux onces ,
Du fmf de boeuf & de bouc , de cbacun deux onces & demie ,
Des builes de camonnlle & rofat , de cbacune deux onces ,
De Celles de mafiicb , de litt & de terebentblne , de cbacune une once & demie ,

Civ.let.-les en conßßence d'emplatre , & apres cela melex.-y
De la terebentb'tneernte , quatre onces ,
De la potx navale & de la refine , de cbacune une once & demie ,
De Ugomnte e'lemi, du mxfiich , desgommes galbanum , ammoniac & fagapenttm , de

cbacun trois dragmes.
Taites-en un emplatre felon Vtrt.

Vuuuuu ij
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R E M A R Q^U E S.

On mettra cn poudre le maftich fubtilemcnt dans un morticr humecte au fond
de quelque goutte d'eau de rofe , afin qu'il nc s'y attache poinc , on purifiera par
Je vin , les gommes ammoniac , galbanum & (ägapenum en la maniere ordinaire ,
on nettoyera bien les vers de terre en Jes Javanr , on les mettra dans un pot de tet-
re vernilTe avec les racines de garences coupees par morceaux , les herbes hachees
6c le vin , on couvrira le pot & l'ayant mis für un feu modere , Ton fera bouilür le
melange jufqu'a confomption de la moitie du vin , on coulera la decoction avec
forte expreffion > on la mettra dans une baffine avec les litharges preparees, le mi-
nium , les huiles 8c les fuifs , on fera bouillir le melange für le feu , l'agitant incef-
famment avec une eipatule de bois jufqu'a ce qu'il ait acquis une confiftence d'em-
plätre, & que la decoction ioit confumee : cependant on mettra fondre enfemble
dans un plat de terre für un peu de feu la poix noire , la reiine } la gommc elemi 8c
la terebenthine cuite , c'eft-a-dire bouillie dans l'eau, on les paflera toutes chaudes
par un linge , pour en feparer les impuretez , 8c on les melera dans 1'emplätre avec
les gommes pulverifees , dans le tems qu'on le retirera de deiTus le feu; puis quand
il fera prefque reftoidi, l'on y melera le maftich pulverife » on roulera cet empla-
tre en magdaleons.

Il eft propre pour ramolir , pour reloudre , pour fortifier les nerfs, pour les fra-
ctures,pour lesdiilocations: on l'applique für les epaules , für l'epine du dos & für
les autres parties attaquees de paralifie.

Emßlatre mttgnetiqne , d'Angelas Sala.
Prenez. de Ix cire jaune & de la terebenthine , de ebaeune neufonces ,

Des gommes ammoniac , galbanum & jägapenum diffoutes dans le v'malgre fcillitique ,
puls coulces & cuites, de chaeune demi livre ,

De l'aimant arfenical , aujfi demi-hvre, De la terre de Vitriol lavee , deux onces ,
De l'haue de fuccin , une once.

Faites-en un empldtre felon l'art.

R E M A R Q^U E S.
On pulverifera enfemble 1'aymant arfemcal & la terre de vitriol lavee & fechee,

on fera difloudre les gommes dans du vinaigre fcilliric , on coulera la diftölution ,
on la mettra epaiffir für un petit feu , jufqu'a* coniiftence folide , on y melera la
cire coupee par petits morceaux & la terebenthine; quand la matiere fera fondue on
la retirera de deilus le feu , 8c Ton y melera exa&ement les poudres 8c i'huile de
fuccin , pour faire un emplätre qu'on gardera en magdaleons.

Angelus Sala fon Auteur lui attribue de grandes qualitez ; il pretend qu'cranr
applique für des charbons peftilentiels , il en fafle forrir tout le venin par fa qua»
lite magnetique , empechant que la playe fe referme , & evitant que la pefte ne le
mele dans le fang. Il eft propre pour les ecrouelles, il en fair forcir 1'humeur fero-
phuleufe & il les confoiide en cinq ou fix femaines , il deterge & mondifie ks 11I-
ceres rebelles.

Pour faire l'aymant arfenical, on pulverifera & Ton melera enfemble egales par¬
ties d'arfenic blanc , de foulfre & d'antimoine, on mettra le melange dans une ter-
rine de grez , ou dans un vaifleau de verre , on le placera für le fable, Sc par un reu
gradue l'on fera fondre la matiere , en forte quelle paroifle tour-a-fait en liqueur,
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enfuite on la retirera de deflus le feu, & l'ayant laiflee refroidir Sc fc condcnfer ,
on la feparera du vaifTeau 5 c'eft un cauftique fort doux, eile deterge, eile mondi-
fie les playes.

L'huile de fuccin eft decrite dans mon Traue de Chymie.
Je me fuis fervi fouvent de cet emplatre ; mais je n'ai pas reconnu qu'il produi-

iift tous les beaux efFecs que fon Auteur Uli arrribue; ce que j'ai remarque eft qu'il
fair une efcarre noire für les lieux oü on l'apphque , laquelle il faut amolir & lever
avec de l'onguent rofat: on rrouvc deflous cecte efcarre la playe afTez belle , mais
comme l'emplätre eft un peu brulant ou cauftique , il ne fair guere fupurer , ii ce
n'eft quand on l'appliquelur les ecrouelies qui viennent dune humeur vifqueufe 6c
gypfeufe froide qu'il taut attenuer Sc rarefier.

La terre de Vitriol me paroit nuifible plutot qu'utile dans cette compolition ,
parce quelle la rend trop deficcative Sc eile empeche la fupuration.

Emplatre de taupe , de Mynßcht.
Vrenez. du beure de May non fale , denn- Uvre t

De la rhue verte , une poignee ,
De la racine du fceau de Salomon nonvelle , dem cnce.

Cuifez, les enfemble jufqu'a ce quele beure paroiffe verd ; apres cela ceulei. la de-
coäwn& fexprimez, ; puisajoutex*-y de la cire jaune, une demi Itvre ,

De la potx navale , quAtre ences ,
Du bäume de .Saturne , une once , une taupe brulee ,
Du miel vierge , dettx cuillere'es ,
De l'avoine blanche & du feigle reti dans une poele de fer jufqu'a nmreeur , puls pulve¬

rtjee , d e chaeun une poignee.
Metex, le tont, & faites-en un emplatre feien l'art.

R E M A R Q^U £ S.
On mettra une taupe vivante dans un creufet , on le couvrira d'untuilot Sc on le

placera enrre les charbons ardents, pour faire calciner l'animal jufqu'a ce qu'il foit
en charbon : on le retirera alors, Sc on le reduira en poudre fubrile.

On mettra dans une poele de fer du (egle Sc de l'avoine de chaeun une poignee ,
on les fricaflera enfemble jufqu'a ce qu'ils deviennent noirs, puis on les pulverifera
iubtilement.

On coupera par petits morceaux la racine du (ceau de Salomon Sc la rhue , on les
cerafera dans un mortier, on y melera le beure > &c l'on fera bouillir doucement le
melange jufqu'a ce qu'il devienr.e verd , on le coulera alors chaudement avec ex-
preiiion , on y mettra fondre la cire Sc la poix noire calfees par petits morceaux; puis
quand la matiere iera a demi refroidie, l'on y melera le miel, le bäume de Saturne
& les poudres , pour faire un emplatre qu'on gardera au bctoin.

Il deterge , il defleche , il cicatrife les vieux ulceres.
Cette compofnion a plutot la conliftence d'un cerat que celle d'un emplatre , la

liaifon n'en eft pas memc fort bonne a caufe du miel qui y entre, eile approche im
peu du cataplafme.

En brulant ou calcinant la taupe , on laifte diffiper tous fes prineipes volatiles Sc
l'on ne vetient que fa partie terreftre alkaline qui eft deficcative Sc convenable aux
qualitez de cet emplatre.

En torrefiant l'avoine Sc le fegle dans une poele de fer, on fait fortir de ces
V U u u u u iij
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Miel vier-

Vertus.

femences ce quelles contenoienr de plus phlegmatique & deplas vifqueux,en forte
qubn les rend plus deterfives & plus deficcatives & empreintes de quelques parci-
cules du fer.

On trouvc la defcription du bäume de Saturne dans mon Livre de Chymie.
Le miel vierge eft le miel blanc , qui a ece fepare des ruches fans feu.

Emp ift te polych 'eße.
Prenez. de l'huile commune & de l'eau defontame , de chacun deux livres ,

De Li litharge preparee , une hvre , De Li cerufe , quatre onces.
Cuifez.-lesenfemble jufqu'a conßflence d'emplatre, pitis ajoutez.-y

De Li cire juune , buk onces ,
De la terebentbine bienclaire , denn livre.

Taites-enun emplatre felonl'art.
R E M A R Q^U E S.

On melera dans une baffine la litharge preparee , la cerufe pulverifee , l'huile &
l'eau , onfera bouillir le melange , l'agitant lnceflamment jiilqu a confiftcncc d'em¬
platre , on y mettra fondre la cire coupee par perits morceaux & la terebenchine , on
continuera d remuer l'emplätre jufqu'a ce qu'il foit froid ; puis on le formera en
magdaleons.

Le nom de polychrefte a cte donne a cet emplatre , parce qu'il fert a guerir plu-
fieurs fortes de playes. Il eft propre pour la brulure, pour les crevalTes du lein & des
mains, pour les angelures, pour faire fupurer, pour deilecher & cicatrifer , pour
reloudre : on peut en faire du fparadrap pour les cauteres.

Le graad emplatre ba.rbatum.
Trend, de U poix noire , deux livres ,

De la cire jaune , vingt onces ,
De Li reßne de pin & du vinaigre , de cbacun quinz.e onces ,
Du bitume de Judee , une hvre ,
Dela terebentbitte , demi hvre ,
De ihuile commune , quatre onces & demie ,
De l'encens , une once & demie ,
De V dun brule , une once ,
Du verd-de-gris , de U htbarge & dela cerufe , de cbacun fix dragme s ,
De l'alun crud, de l'opopanax, du gdbanutn, du cuivre brüh ', de cbacun treis dragmes,
De Lecorce de racine de mandragorefe'cbe , une dragme & demie ,
Del'aloes, de lamyrrbe & de l'opmm % de cbacun une dragme.

Taites-en un emplatre felon l'art.
R E M A R O^U E S.

On limera & l'on broyera fubtilement für le porphyre le cuivre brule, on pul-
venfera la litharge , d'une autre part le verdet äc la cerufe , on les melera enfemble
dans une baffine avcc l'huile Sc le vinaigre , on fera bouillir la matiere en l'agi¬
tant Lnceflammentjufqu'a confompnon du vinaigre , on y mettra fondre alors La
cire , les poix rompues par petits morceaux & le bitume Judaique redüit en pou-
dre, on mettra ccpendant en poudre enlemblc l'aloes, la myrrhe , l'opium, le gal-
banum , l'opopanax & l'encens , apres avoir fait deilecher les plus humides de ces
gommes par une lente chaleur, & l'on melera la poudre dansl'einplatre rout chaud ,
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dune autre part on pulverifera enfemble l'alun brule & l'alun crud 5 d'une aurre
part l'ecorce de racine de mandragore feche , on melera ces dermeres poudres dans
1'emplätre quand il fera a denn reiroidi, & on le formera en magdaleons.

II dcierge , il deffeche Öc il cicamfe les playes & les ukercs les plus opiniätres« * ertus '

Emplätre de maßich,

Prenez.de la cire &de la refine, de ebaeune une livre & trois onces ,
Du maßich & de U terebenthme , de lapoix navale, & des Imiles de maßich & nardin ,

de chaeun trois onces ,

Ces drogues e'tant fondues & la baffine tiree du fett t ojoutez,-y
Du ladanum pur & de l'encens , de chaeun deux onces & demie
Des feuilles de lentifque oit d'un autre arbre aßnngent & des myrtilles, de chaeun

deux onces »
Da fumach, du berberis , de Cbypocißis, de l'acac'ta , des rofes nuges , du fantal rouge,

du b-A d'Armenie , du corail o»ge prepare & de laterre figillee, de chaeun une ence.
Du galanga , du fauchet, de la menthe feche f de la coriandre du his d'alo'es & de la

canelle , de chaeun fix dragmes,
Du cumin , de lagrande abjinthe , du ftu ein , de la marjolaine, des fleuts de rofmarin

& des trochifques degalliamofcbata , de chaeun deux dragmes.
Eaites-enun emplätre jelon l'art.

R E M A R Q^U E S.

On pulverifera enfemble l'hypociftis , l'acacia , le ladanum Sc les trochifques *
d'une autre part l'encens; d'une autre part le maftich dans un monier humedle d'eau
au fond •, d'une autre part les feuilles de lentifque , de marjolaine , de menthe ,
d'abflnthe techee entre deux papiers, les fleitrs de rofmarin , de fumac , de rofe, les
bayes de myrte , le berberis (ec , les (emences de cumin 6c de coriandre, le fantal ,
le gala tga , le cyperus, le bois d'aloes Sc la canelle ; d'une autre part le bol, la terre
figillee , ie corail prepare ; on melera toutes ces poudres enfemble. On mettra fon-
dre dans une baffinc la cire , la refine , la poix noire & la terebenrhine avec les hui-
les •, puis la baffine etant hors du feu , l'on y melera exaetement les poudres pour
faire un emplätre qu'on formera en magdaleons.

Il fortifie l'eltomach , il aide a la digeftion, il arrete le vomihemenr, on l'appli- Vertus»
que für la region de l'eltomach. Il entre dans la compofition de cet emplätre beau-
coup de drogues inutiles, je voudrois le reformer en la maniere fuivantc.

Emplätre de mafiieh, feforme.
Prcnez, de la cire & de Li refine , de chaeune une livre & demie ,

De Vhuile de maßich , & du maßich , de chaeun une denn livre ,
Da ladanum & de l'encens, de chaeun deux onces & demie,
Des myrtilles , deux onces,
Du fumach , de l'hypociflis , des rofes rouges, du fantal rouge , & de la terre figillee ,

de chaeun une ence & demie ,
Du galanga, de la menthe feche , de la coriandre & de la canelle, de chaeun fix

dragmes ,
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De l'dfinthe , des flenn de rofmarin , de chaeun trois dragmes.

Faites-en un emplatre felon l'art.

Emplatre Bomachal , de Lemort.

Vrenez. de la cire jaune, de la gomme tacamahaca, duflorax calamite & dumaflieh
de chaeun deux onees,

De la gomme de gayac, de l'huile de mix mufeade tireepar exprejfion , de chaeun une
once ,

De la terebenthine bien claire , dix dragmes ,
Du bäume du Perou , de la myrrhe & de l'encens , de chaeun ßx dragmes,
De la racine de fauchet rond , demi once ,
De celle de T~edoaire , desbayes de laurier , de chaeun cinq dragmes,
Du. camphre t une dragme & demie,
Des huiles de myrrhe , de gerofle & d^ecorce d'orange , de chaeune deux ferupules.

Faites-en un emplatre felon l'art.
R E M A R Q^U E S.

On pulverifera enfemble toutes les gommes;d'une autre part les racines 8c les
bayes , on fera fondre enlemble für un petic feu dans un plat de terre, la cire, l'hui¬
le de mufeade, la terebenthine 8c le bäume du Perou ; puis ayant retire le plat de
deflus le feu , l'on y melera les poudres , 8c enfin le camphre , apres l'avoir diflbuc
dans les huiles diftillees de menthe , de gyrofle 8c d'ecorce d'orange , pour faire un
emplatre qu'on gardera.

Vertus ^ fortifie l'eftomach, il excite Pappetit, il arrete le vomiflement, il diifipe les
vents, il refifte a la pourriture : on en applique für la region de l'eftomach«

ßmplatre ßomxchic^ue, de Mynßcht,
Prenez. de la gomme tacamahaca , trois onees,

Du ladanum pur & du benjom , de chaeun deux onees.
De la colophone & de la cire jaune , de chaeune une once ,
Du bäume d'ahßnthe de Mynßcht , & de celui du Perou , de chaeun demi once ,
Des huiles diflillees d'origan de Crete, de J'erpolet, de %.edoaire & de rojmarin , de

chaeune y demijcrupule ,
De la terebenthine bien claire, ce qu'il enfaudra.

Faites-en un emplatre feien l'art,

R E M A R QJJ E S.
On pulverifera enfemble le tacamahaca , le benjoin 8c le ladanum , on mettra

fondre a petit feu la cire , la colophone avec demi-livre de terebenthine, Sc l'on y
melera hors du feu , la matiere erant a demi refroidie , les baumes, Jes poudres 6c
les eiTences , pour faire un emplatre qu'on gardera au befoin.

Vextus. Il corrige les cruditez de l'eftomach , il en chafle les vents, il le fortifie , il arrete
le YomilTcment.

Emplatre
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Emplatre de Cef&r.

"Prenez, de la cire blanche, une livre ,
De la reßne de pin , dix onces ,
De lapoix noire , demi-livre ,
De la terebenthme , quatrc onces ,
De l'htule rofat , trois onces ,
Des fucs de pla- tarn, de joubarbe & de telephium, de cbacun unt once ,
Des rofes rouges , une once & deme ,
Du maflicb , demi once ,
De la racine de l/ißorte , des noix dt eypres, de tous les fantaux , de la menthe & de

la femenct de coriandre, de cbacun deux dragnies,
De Vhypociftis , de iacacia , du fang-dragon } de la terre ßgillee, du hol & du CtrM

rouge prepare, de cbacun deux dragmes.
Eaites-enun emplatre felon l'art.

R E M A R QJJ E S.

On pul verifera enfemble les rofes rouges , la racine de biftorre, Ics noix de.
cypres , les fanraux , la menthe Sc la coriandre j d'une autre parc le maftich ,• d'une
autre part le lang-dragon ; d'une autre part le bol, la terre figillee & le corail pre¬
pare : on melera ces poudres enfemble , on tirera les fucs par expreflion en la manie-
re ordinaire , on y mettra diflbudre dans une ecueile de terre für une peu de feu,
l'hypociftis , l'acacia concafle , ou coulera la diflblution & on melera avec la cire les
poix , la terebenrhine & l'huile rofat, on fera fondre & bouillir doucement le me-
lange , le remuant inceflamment jufqua confomption des fucs: on retirera alors la
matiere de deflus le feu, & etant a demie refroidie Ton y melera les poudres pour
faire un emplatre, qu'on formera en wiagdaleons.

II eft aftringentSc deterfif, il fortifie les parties en arretant les fluxions, il eft VcrtUI»
propre pour les fra&ures, pour les diflocations.

Le nom de cet emplatre vient apparemmenr de ce qu'il a ete invente par un Em-
pereur, ou de ce qu'un Empereur s'en eft fervi.

Emp!a're JpoHoltque, de Nie. Alex.
Prenez. de la vieille bulle , une livre,

De la htbarge d'or preparee , demi-livre ,
De la cire jaune & de lacolophone , de chaeune deux onces ,
De la cire vierge qui enduit les ruches & duguy de ebene , de cbacun une once t
De la gnmme ammomac & de la pierre calamtnaire , de cbacunßx dragmes ,
Du maftich , de l'encens & de la mumie , de cbacun denn once ,
De la terebenthine , des gommes bdelhum, galbanum , opopanax, de la myrrbe , de U

farcocolle t du cutvre brule , du verdet t de la cbaux vive, du diclame de Crete &_
de l'ttrtftolocbe , de cbacun trois dragmes.

Taites-en un emplatre felon l'art.

REMARQUES.

On pulverifera enfemble le guy de chene, l'ariftoloche Sc le dietam , d'une part,'
la chaux vive 8c le verdet, d'une autre part la farcocolle, la myrrhe, la mumie,

5 X xxxxx
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l'cncens, Ie bdellium , le maftich, l'opopanax Sc le galbanum. On melera dans nnc
baffine la titarge, le cuivre brulc pulvenfes fubnlement, l'huile & enviton deux
livres d'eau , on mettra bouillii le melange far le reu , 1'agitant inceflätnmeat avec
une cfpatule de bois jufqu'a ce qu'ellc ait acquis une conhftencc d'emplätre Sc que
l'eau fort confumee, on y fera fondrc alors la che, la propolis Sc la colophone , on
incorporera la poudre des gommcs ; Sc quand l'emplätre fera a demi refroidi, l'on
y melera les autres poudres , & on le roulera en magdaleons.

Venus. Il eft eftime propre ä faire fortir par fupnration le venin des betes venimeufes ,,
comme du chien enrage : il eft bon aulli pour les cloux, pour les carboncles, pour
les abfces, pour les tumeursfcrophuleufes.

Le nom de cet emplätre vient ä railon de fes grandes vertus.
11 fuffiroit d'employer dans cette compofition du verd de gris , fans y ajouter du

du cuivre brule qui eft difticile ä mettre en poudre : ce fönt memes macieres qui
ne difrerent qu'en ce que le verd de gris eft un cuivre rarefie Sc empreint de quel¬
ques lels acides ou tartareux du raifin, au lieu que le cuivre brule eft le metail tout
pur.

Si l'on ne trouvoit point de propolis , on pouroit lui fubftituer de la cire jaune*

Emplätre de goujfes d'ail y d-'Alcx.
Prenez, dela cire jaune , une livre ,

De i'axonge de porc nouvelle & de la graiffe d'oye , de chacune cinq onces ,
De la terebenthine , quatre onces ,
Des gouffes d'atl'bien epluchees , trois onces & demie ,
Duflorax , du bdellium & de Valoes , de chacun trois onces ,
De l'eupborbe , une once & demie , Du fafran , demi once ,
Du maßicb & de l'encens , de chacun une dragme & demie.

Faites-en un einplane felon V art.
R E M A R Q^U E S.

On mettra fbndre enfemble la cire & les graides , on y melera les goufles d'ail
qu'on aura coupees mcnu Sc bien ecrafees, on lailTera la maciere en digcftion pen-
dant vingt-quatre-heures: cependant on pulverifera enfemble le ftorax , le bdel¬
lium , l'aloes, l'euphorbe , le maftich Sc l'encens : d'une autre part on mettra en
poudre fuhtüeleiaffran, apres l'avokfait fecher entre deux papiers par une trcs-
lente chaleur.

On fera bouillir für un petit feu la mauere digeree jufqu'a confomption de pref-
que toute l'humidite puis on la coulera avec forte expreilion , on y melera la tere¬
benthine Sc les poudres pour faire du tout un emplätre.

Vertust ^ c ft P roP r c pour fortifier l'eftomach Sc les inteftins, pour rarcfier la pituite craf-
fe , pour empecher le progres de l'hydropifie qui commence.

Cette dcfcription a ete rapporree par Mefue : eile vient d'un Medecin de Ion
tems, nomine Alexandre : il y ajoute de l'huile de nard Sc du vin en quanritehif-
fifante •>mais ces deux Ingrediens fcroient plus nuilibles qu'utiies, car J'huilc
amoliroit trop l'emplätre, qui n'a deja la conliftence que d'un cerat; Sc Je vm
feroit difllper en bouillant le volatil de l'ail, ce qui le privcroit d'une parüe de fa
vertu,

Emplätre de guimxuve , cotnpofe.
Treue t. de U cire jdune , une livrt,
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De U meine de gutmAUve pulverifee , une demi livrt ,
De l'emplätre dmehylon avec les gommes, troisonces y
Des huiles de camomille , de lys & d'aneth , de chaeunes deux oncis >
De l'htüle rofat& de la. graiße de canard , de chaeune une ence.

Melez,-les, &faites-en un emplätre felon Vart.

R E M A R Q^U E S.
On mettra fecher au Soleil les racincs d'althaea & on les pulverifera uibtilement

•on fera fondre cnfemble für un petit feu la cire, l'emplätre j le diachilon gomme &
la graifle de canard avec les huiles, puis on retirera le melange de defliis le feu, Sc
quand il fera a demi refroidi, Ton y melera la poudre d'althara pour faire un em¬
plätre quem garderaaubefoin.

Il eft propre pour amolir, pour adoucir & pour appaifer les douleurs de la poi-
mne, il refout les tumeurs.

Emplätre febrifuge.
Trenez. des goußes i'ail bieneplucbees , deux onces,

Trente araignees Vivantes , du bitume dejuiee , du fei armoniac t de Ureßne , dt
la cire & de la terebenthine, de thaeun une once & deime

Des huiles de fpica & de maflich , de ebaeun une ence ,
Du camphre , deux dragmes.

Eaites-en un einplane felon Van,
R E M A R Q^U E S.

On pulverifera fubtilemenc lc bitume judaique & le fei armoniac, on eoupera
les gouifes d'ailpar petics morceaux , on les ecrafera bien dans un mortier avec les
araignees, on les melera avec la cire, la renne , la terebenthinequ'on aura fair fon¬
dre avec rhuile de maftich , on tiendra le melange fondu für les cendres chaudes
pendant cinq ou fix heures, agitanc la matiere de tems en tems, enfuite on la cou-
lera avec une forte expreflion & l'on y melera exa&ement les poudres & enfin le
camphre diffout dans l'huile d'afpic pour faite un emplätre qu'on gardera bien en-
veloppe, de peur qu'ü ne fe diffipe une partie de fa fubftance volatile en qui con-
fifte fa vertu.

Il eft propre pour chafler la fievre intermittente, etant applique autour des poi-
gnets dans le tems du paroxyfme.

Cet emplätre agit comme quantite d'autres amulettes ou remedes qu'on applique
au cou ou au bras des febricitans , les parties volatiles dont ces fortes de roedica-
mens fönt remplis peuvent entrer par les pores dans les humeurs Sc rectiner en dif-
folvant les obftructions qui s'y fönt faites; mais il ne faut pas croire que ce febri¬
fuge foit immanquable , il faut avoir faigne &c purge funifamment avant que de
s'en fervir.

Emplätre mondißcatif.
Trenez. de lacirejaune , unelivre,

De la reßne & du fite de chelidoine ine par exprejjlen , de cbactiH quatre onces j
Des huiles de crapaux & de fcorpions, de chaeune deux ences 3
De la gomme ammoniac , une once & dem'ie ,
De la terebenthine, une once ,
Dußorax liquide > ßx dragmes ,
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De l'ariflokche ronde , demi once ,
De Umjrrhe & de U Jarcocolle , une dragme ,

Faites-en un emplatre felon Furt.
REMARQUES.

On pulverifera enfemble la gomme ammoniac , la myrrhe, la farcocolie, d'unc
autreparc l'anftoloche , on melera le fuc de chelidoinc tue par expreffion , avec les
huiles on les fera bouillir doucement enlemble jufqu'a confomption du fuc, on met-
tra fondre dans l'huile qui rcfterala cire, la terebenthine & le ftorax liquide,. oa
coulera la matiere fondue Sc l'on y melera les poudres pour faire un emplatre.

Vcituj. Il deterge , il mondifie, il cicatrife les playes Sc les ulceres.

Emplatre de cinnabre.
Frenez, de Vemplatre de mucilage , trois onces ,

De la poix de Bwgogne & du galbanum purifie ; de chacun deux onces & demie „
Du cinnabre t une once & demte }
De l'enguent agyptiac , demi once t
De l'eufborbe & de Vorpiment, de chacun deux dragmts & demie.

Melc%*-les & faites-en un emplatre felon Van* .
R £ M A R Q^U E S.

On pulveritera l'euphorbe dans un mortierhuile au fond , on broyera enfemble
impalpablementfür le porphyre , le cinabre&l'orpiment, onpurirlerale galbanum
en le diliolvanr dans du vmaigre , coulanc la difTolution avec forte expreffion & le
faiiant epaiifir für unfeu mediocre, jufqu'a confiitence d'empiatre , on y melera
l'Egyptiac ; puis on y mectra fondre la poix de Bouxgogue & l'emplatre de mucila-
ge coupez par petits morceaux , on retirera la mariere de deilus le reu, & quand
eile fera ademi refroidie , Ton y incarporera les poudres pour faire un emplatre ,
qu'on roulera en magdaleons.

Versus. Il eft propre pou r ouvrir les chancres veneriens, pour confumer les chairs baveu-
les, pour deterger les ulceres veroliques.

Cer emplatre n'aura pas une liaifon exakte äcaufe de l'onguent egyptiac •, fi l'on
veut qu'il en ait une meilleure , il faut en fupprimer cct onguent, tk mettre a fa
place une dragmc öc demie de verd de gris en poudre , qui auralameme vertu»

EmpUtfe d'euphorbc*
Trenet, de la che jaune , bu.it onces ,

De l/tpoix navale & de la terebenthine , de chacun quatre onces f
De Venpborbc , une once.

Meleu-lcs & faites-en un emplatre felon l'art.
R E M A R 0_ü E S.

On pulverifera fubtilement l'euphorbe, on fera fondre enfemble la cire , la poix
Koire & Li terebenthine , puis quand la matiere fera ademi refroidie, l'on y melera,
I'euphoLbepour faire un emplatre qu'on roulera en magdaleons.

VeiOBi "' c ^ P ro P re P° ,jr deterger 5c manger les chairs baveufes qui fe rencontient dans
les playes & dans les ulceres.

Emplatre fdntaliw.
Frenez. de U rejine, cinq onces & demie »
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3e U cht jattne , quttre onces ,
De Cefprix de vin & du fantal rouge , de cbacun me once & demie ,
Dufajfran , deux dragmes ,
De l'oliban } du maßteh, de la myrrhe & de l'alm , de cbacun une once & demie.

Faites-en un emplatre felon l'art.
R E M A R QJJ E S.

On pulverifera enfemble l'oliban, lemaftich&la myrrhe , d'une autre part 1c
fanral, l'arrofant de tems en rems avec un peu d'efprit de vin , d'une aurre part le
fafran , apres l'avoir fak fecher tres doucemenc enrre deux papiers 5 d'une autre partJ'alun,

On mettra fondre enfemble la refine & la cire , & quand la matiere fera plus
qu'a demi refroidie, Ton y melera les poudres , Sc enfin le rede de l'efpric de vin ,
pour faire un emplatre qu'on roulera en magdaleons.

Il eft employe pour fortifier le foye , & pour lever les obftrucftions.
Si l'emplätre avoit une confiftence crop dure & trop feche , on pourroit y ajouter

un peu d'huile de rofe. II eft bien diffizile de conferver l'efprir de vin dans cer em¬
platre , car la moindre chaleur eft capable de le faire diilipeiv Or on ne peut le meler
dans lacompofition , quependant quelle eft encoreun peumolle Sc chaude.

Empiatfe cafminatif y de Sylvius.
Prenez, des gommes galbanum , bdellium & ammoniac , de cbacun deux onces >

De la. myrrhe rouge & de l'encens male , de cbacun une once , *
De l'opium de Thebes , une denn once.

Toutes ces gommes etant dijjoutes dans le vinaigre fcillitique, puis epaiffies de nott*
veau , ajoutez. y
De la cire jaune & de la cohpbone,de chaeune une once & demie ,
Du bäume du eerou& de l'butle des Ibilofopbes , de cbacun demi-once ,
Des hudes de petrole & de carvi diftillees , deux ferupules ,
De la terebentbine de Venife t ce quil en faudra.

Melez*-les , & faites-en un emplatre felon l'art»
R E M A R Q_U E S.

On mettra dans une terrine toutes les gommes concaflees, on verfera deflus , du
vinaigre fcillitic a la hauteur de quatre doigts, on le laiflera tremper cinq ou fix
heures für les cendres chaudes, puis on les fera bouillir doucement für le feu , juf-
qu'a ce qu'elles. foient difloutes, on coulera la diflolution par une etamine avec forte
expreflion , on mettra für le marc de nouveau vinaigre fcillitic pour achever de dif-
foudre ce qui peut y etre refte de gorame , on le remettra für le feu, Sc apres l'avoir
fair bouillir quelques bouillons , on coulera la diflolution comme auparavant, on
melera enfemble les liqueurs coulees, Sc für un pecit feu l'on en fera confumer 1 hu-
midite , jufqu'a ce qu'elles foient epaiffies en confiftence d'emplätre, on y melera
alors un peu de terebenthine, puis la cire , la colophone, & enfin les huiles & le
bäume : 11 i'on n'a point d'huile de terre veritable , on lui fubftituera lepetroleum
ordinaire.

Il chafte les vents , il refout les tumeurs froides > il appaife les douleurs de coli-
«jue , onl'applique für le ventre.

La confiftence de cet empläereetant rendue aflez molle par les fiuilss Sc parle
bäume du Perou qui y entrent, on pourroit fe pafler d'y ajouter de la terebenthine,
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Huile de L'huile de terre eft unc efpece de pecrole ou une liqueur huileufc , etaire, tranf-

terre. parence , d'une odeur forte: eile coule de quelque montagne des Indes, d ou eile
nous eft apportee ; mais eile eft rare.

Empl&tre citrin.
Trenet, de la reßne , une livre , De U cirejatme , une demiJivre ,

D« futf de cerf , quatre onces , De U terebenthine , deux onces.
laites-en un emplatre felon l'art.

R E M A R Q^U E S.
On mettra fondre für un petit feu toutes les drogues cnfemble \ & Ton en fera im

empläere.
Vgrtus. Il eft pour nettoyer & cicatrifer les playes, ü fortifie,

Cet empläere prend fon nom de ta coaleur.
EmpUtre verd.

Frenez. de la cire , de la reßne & de la terebenthine, de chaeune quatre onces ,
De Vohban , du maßub & du verd-de gris, de chaeun trois onces.

Me!ez.-les , & faites-en un emplatre felon l'art,
R E M A R O^V E S.

On pulveriferafubtilement l'oliban , le maftich & le verd de gris , on fera fonw
dre enfemble la cire , la refinc & la terebenthine, on y melera le verdet ; & quand
la matiere fera ä demi refroidie, on y incorporera les autres poudres pour faire un
emplatre qu'on roulera en magdaleons.

Vertu». Il eft propre pour deterger, & pour confolider les playes»
Emplatre de pterre cxlxmmaire.

Frenez. de f huile commune, du fuif de cerf , & de U litharge d'or preparfe , de
chaeun quatre onces , Be la cire blanche , trois onces s
De la pierre calaminaire , deux onces ,
De la terebenthine } une once & demie,
De l'encens , dix dragmes ,
De la cerufe, une once ,
Du maßich , ßx dragmes y
De la myrrhe , demi-once ~t
De camphre , trois dragmes ,
De la tut hie preparee , une dragme , De l'eau commune , ce qu'il en faadra.

Faites-en un emplatre felon l'art.
R E M A R Qjü E S.

On meflera dans une baffine la litharge, la cerufe & la pierre calaminaire reduf-
tes en poudre fubtile avec 1 huile, le fuif de cerf Sc environ une livre d'eau , on fe¬
ra cuire le melange par un feu modere, l'agitant incelTammenr, jufqu a cc qu'il ait
aequis une confiftence d'emplatre , on y melera alors l'encens , la mirrJie & le ma¬
ftich qu'on aura pulverifez fubtilement, on y fera fondre la cire & la terebenthine•,
puis quandl'emplätreferaprefque refroidi , Tony melera la tuthiepreparee 8c le
camphre diflout dans un peu d'huile , on le formera en magdaleons.

Venus. II defteche en abforbant les feis aeides des playes, par les maticres alkalines donc
il eft rempli.
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Le grand Enplatre toyal , de Mefue.
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Trenes. de la cire blanche , de la reßne de pin , du fuif de vache , de U poix no'ire &
de Bourgogne, de la terebentbine , de l'encens & de la mjrrbe , de chacununc once »
De l'hmle «immune , ce qu'tl enfaudra.

Faites-en un emplatre felon l'art.

R E M A R Q^V E S.

On pulverifera fubtilement la myrrhe, on mettra fondrc enfemble toutes les au-
tres drogues avec environ une once d'huilc commune, on coulera la mauere fonduc
&c Ton y melerala myrrhe pour faire un emplatre qu'on gardera au befoin.

Il aide a la fupuration, il aglutinc les playes & il les guerit.
Cec emplatre eft appelle Bafilicum , c'eft-ä-direRoyal, ou ä caufe de fes grandes

vertus, ou parce que des Rois en ont faic diftribuer aux pauvres par charite.

Le petit Emplatre royal y de CAlien.

Vreneu de la poix noire , de la reßne, de la cire, & de lagraijfe de vache , farties
egales,

Melex.-les, & faites-en un emplatre felon l'art.

R E M A R Q^V E S.

On mettra fondre toures les drogues enfemble , & Ton coulera la matiere fonduc
pour en fcparer les impuretez , puis quand eile fera prefque froide on la formera en
magdaleons ■,c'eft l'emplatre tetrapharmacum.

Il eft propre pour faire fupurer les playes, & pour faire revenir les chairs»
Le mot de tetraphannacum lignihe compofe de quarre drogues.

Emplatre pour conßtmetU camofite' de l'utette.
Trenez. de l'emplatre diachalciteos,une demi-livre,

Du rerd-de-gris , de l'orpiment , de l'alun knie & du mercure precipite rouge , de
cbacun trois dragmes.

Melez..les, & faites-en un emplatre felon l'art.

R E M A R Q^U E S.
On broyera enfemble für le potphyre le verdet, l'orpiment , l'alun brule &: 1c

precipite rouge jufqu a ce qu'ils foient en poudre impalpable , on melera exade-
menr cette poudre dans l'emplatre diachalciteos qu'on aura fait ramolir fuffifam-
menr für le feil, on mettra de cet emplatre autour des bougies de cire ou des figurcs
de bougies faites en plomb, pour les pouvoir introduire Sans la verge jufqu a l'en-
droit de la carnofite.

Cet emplatre ronge & confume par fa corrofion les carnofitez de la verge; fi Ton
veut qu'il foit plus ou moins corrofif, on peut augmenter ou diminuer les poudres:
quand on a laifie quelque tems la bougie dans la verge on la retire , Sc l'on en met
une de cire enduite de cerat de Galien ou d'onguent rofat, pour adoucir l'acretc
qu'a caufe le rcmede.

Vsitm.

Venia.

Vetia»
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ycrttis.

Venus.

Emplatre de concombte fauvuge.
Prenet, de la racine de concombre fauvage , trois onces ,

Du fouifre vif & de la femence de cumin, de chaeun dcux tnces ,
De feuphorbe , une once & demie ,
De la, poix de Bourgogne , trois livres & deux onCes,
De l'onguent de arthamitx , trois onces

F aites- in un emplatre felon l'art.
R E M A R Q^U E S.

On fera fccher les racincs de concombre fauvage au foleil , Sc on les mettra en
poudrc avcc la femence de cumin, d'une autre parc on pulverifera le fouifre vif, 8c
d'une autre part l'euphorbe : on melera ces poudres enfemble, on fera fondre la
poix de Bourgogne a petit feu , on la paflera par un linge clair pour en feparer l'im-
purete, l'on y melera longuent de arthanita 6c les poudres , pour faire un emplatre
qu'on gardera au befoin.

II purge les ferofltez etant applique für le bas ventre: il eft propre pour l'hydro-
pifle; mais h" on l'appliquoit tur l'eftomach, il exciteroit peut-etre le vomiiTe-
menc.

Emplatre de fuye.
Prenet. du favon de Venife , quatre onces,

Du beute nouveau , de la terebenthine & du levain , de chaeun deux onces r
De la fuye de chemmee , une once & demie ,
Da fei commun , une once , Du miel rofat , ßx dragmes J
De la tberiaque & du mitbridat , de chaeun demi-once ,
Quatre ]aunes d'oeufs , Du f äffran Orient al , trüs dragmes.

Melez.-les , & faites-en un emplatre felon l'art.
R £ AI A R Q^V E S.

On pulverifera la fuye, le fei & le faffran chaeun feparement, puis on melera les
poudtes qu'on mettra fondre enfemble, le beure äc le favon coupe par petits mor-
ceaux & la terebenthine, on y melera hors du feu les poudres , le levain , la theria-
que , le mithridat, le miel rofat, & enfin les jaunes d'oeufs : on incorporera le touc
enfemble en agitant long-tems la matiere avec un biftortier , Sc l'on gardera cec
emplatre dans un pot bien bouche.

Il eft fort propre pour poufler ä maturite les bubons peftilentiels , l'anthrax , les
carboncles , & pour en faire fortir le venin.

Cette compofition eft pliitot un cataplafme qu'un emplatre , le miel rofat qui eft
aftringent ne m'y paroit pas convenable ; je voudrois mettre a fa place le miel violat,
ou du miel commun,

Emplatre bepatiqtte,
Prenez. de U cire jaune, demi-livre ,

De la terebenthinebien claire } quatre onces
Des fleurs de fei armoniac , deux onces & demie ,
Des gommes ammonw & elemi, des fucs d'aigremoine & d'abßnthe, de chaeun

deux onces , De la myrrhe , une once ,
Des feuilles d'aigremoiue feebes & du camphre diffout dans rhülle de fuccin , de cha¬

eun deml-once,
Faites-en un emplatre felm l'art,

REMARQUES.
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R E M A R Q^U E S.

On fera fecher de l'aigremoineentre deux papiers, Sc on la reduira en poudre
fubtile •, d'une autre part on pulverifera enfemble la myrrhe Sc la gomme ammoniac,
on tirera les fucs par expremon apres avoir fufhfamment pile les herbes, on les fera
bouillir doucement avec la cire jufqu a ce qu'ils foient confumez, on melera alors
dans la cire reftante la gomme elemi & la terebenthine : on pallera le melange tout
chaud par un linge pour en feparer les impuretez ; on y incorporeraenfuite l'aigre¬
moine en poudre , puis les gommes, les fleurs de fei armoniac, & enfin lorfque le
melange fera prefque refroidi, l'on y melera le camphre qu'on aura auparavant
dilTout dans un mortier avec environ une once d'huile de fuccfii pour faire un em-
plätre qu'on gardera au befoin.

11 eft propre pour ramolir, pour reToudre , pour lever les obftrudions du foye , Verci«,
de la ratte 6c des autresparties.

Emplatre da Bn'bier.
Prenez, de la poix noire \ deux livres,

De la cire , une livre. De la reßnt, une dem livre.
De la femence de fcemgrec &de la racine de cbameleon mir,

de chacune quatre onces,
Du cutrnn , deux onces.
De l'huile d'iris, ce qu'il en faudra.

Faites - en un emplatre felon l'art,
REMARQUES.

On aura de la racine de chameleon noir, ou a fon defaut de celle de bryone> on
la mettra lecher au foferl & on la pulvenferafubtilement avec le cumin Sc le fcenu-
crrec , on ferafondre enfemble lapoix noire , la cire & larefine coupees par petits
morc'eaux avec cinq ou fix onces d'huile d'iris, on coulera la mariere fondue pour
en feparer les impuretez, puis on y melera les poudres pour faire un empläcre qu'on
formera en magdaleons.

11 eft refolutif, on s'en fert pour la goutte fciatique, pour 1 hydropihe , pour les VeitaSm
rhumatifmes, pour meurir les apoftemes. „.-,„•.•

Aerius a rapporte cet emplatre , qui a ete mvente par un Barbier de Bithyme •,
mais il n'y demande point d'huile. On a trouve a propos d'y en ajoücer, parce quc
,'eiuplätre feroit trop fec, fi Ton n'y en mettoir point.

Emplat/e de pompbolix.
Prenez. defhuile de niorelle & de la che blanche, de chacune deux livres.

De la cerufe , du plomb brüle & du fomfhttx , de chacun neuf onces.
De Voliban , quatre onces.

I altes - en un emplatre felon l'art.

R E M A R OJJ E S.
Onbroyera für le porphyre le pompholix ou tuthie, jufqu a ce qu'il foit impal-

pable , onpulveriferala cerufe en la frottant für un ramis •, on mettra en poudre fub-
tile l'ohban dans un mortier de bronze qu'on aura oint au fond de quelque goutte
d'huile, on melera dans une balline l'huile de folanum, la cerufe, le plomb brüle &c
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le pompholix, on y ajoutera quatre livres d'eau commune, on fera bouillir Ie metarr-
ge par un feu aflez fort, l'agitant inceilamment au fond de la baffine avec une efpa-
tuie de bois jufqu'a ce que la mariere ait acquis une confiftence d emplätre, on y
fera fondre alors la cire, & l'on y melera i'obban pour faire un emplätre qu'on rou-
iera en magdaleons.

Vertus. Il deffeche les playes & les ulceres en rafraichiffant, il a les memes vertus quc
l'onguenr pompholix ; aufll ne differe-t-il de cet onguent qu'en confiftence.

Emplxtte des quatre gommes.
Trenet. des gommes ammoriuc, fagapcnum >galbanum & opopattax, de cbacune une

livte. De U colophone , denn hvre.
laites-en un emplätre felon l'art.

R E M A R QJU E S.
On mettra diftöudre les gommes dans du vinaigre für un perit feu, on paflera la

diiTolution par une etaminc avec forte expreilion, & on la fera epaiilir jufqu'a con¬
fiftence folide •, on y melera la colophone , & l'on fera un emplarre qu'on gardera
pour s'en fervir au befoiru

Vertus» Il eft propre pour ramolir, pour faire fupurer , pour refoudre les tumeurs.
Il vaut mieux garder cet emplätre dans un pot, que de le mettre en rouleau -, par-

ce qu'il s'aplatiroit en s'attachant ii fort au papier qui l'enveloperoit, qu'on ne pou-
roit pas Ten feparer qaand on voudroit s'en {ervir.

Emplätre de Guillmm? le Serviteur.
Prenez, de la poix navale , dettx livres,

De la reßne , de la colophone & de la cire , de chacune une livre*
De la terebenthim , buit onces ,
Du gingembre , une once & demie ,
Desbayes de laurier %du foulfre , de la femence d'anis , de Vabßntne t dupouillot , de

l'encens , du faffran, du maftich , dugyrofle , de la canelle & du creßon, de cbacun:
une once.

Faites-en un emplätre felon l'artv
R E M A R Q^U E S.

On pulverifera fubtilementenfemble le gingembre, les gyrofles, l'anis, les bayes-
de laurier , rabfinthe,lecreiibn & le pulegmm fechez; d'une autrepart le fafran y.
d'une autre part le mallich & l'encens, d'une autre part le foulfre: on melera les
poudres: on mettra fondre enfemble les poix , la cire , la terebenthine, & l'on y
melera les poudres pour faire un emplätre qu'on roulera en magdaleons.

Veitus. Il ramolir, il relout les duretez , il appaife les douleurs, il fortifie les nerfs &: ies
mufcles: on l'employe pour les conrufions, pour les diilocations, pour les fra&ures»

Emplätre de centaure'e , de Guidon,
Trenet, de ta terebenthinet une livre.

De ta cire & du m'iel de centauree, de clucun trois onces t
Du tait de femme > deux onces t
De U reßne , une once & demie ,
Ds l'encens , de lagomme Arabique & du maßich, de chacun une once,

Milez.-les , & fatalen un emplätre felon Varu
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R E M A R £_17 £ S.'~
On pulverifera la gomme arabique dans un monier chaud, d'une aiure part on

mettra en poudre enfemble l'encens & le maftich ; on melera les poudres, on met¬
tra dans une bafline la terebenthine , le miel de ceritaüree , la cire , la refine &c le
lalt de femme , on placera la baffine für un petit feu pour faire fondre & bouillir
enfemble les matieres jufqua confompcion de l'hnmidite aqueufe, enfuite on la rou-
lera; & quand eile fera ä demirefroidie, Von y melera exa&ement les poudres pour
faire un emplätre qu'on formera en magdaleons.

On s'en fert pour les playes de la tete; ü deterge , il'deffeche, & il fortifie. Vertu&
Cet emplätre ne peut pas avoir une conliftence Fort exa&e > ä caufe du miel qui y

entre.

EmpUtfe ßiptique , de M.ynficht.
PreneZa de la colophone , de U terebenthine& de la cirejaune, de chacune dem llvre ]

De la croüte de pain rotte & macer ee dans le vinaigre , quatre onces.
De l'huile de noix mufcade tiree par exprejjion , trois cnces.
Du maflich i du fandarac & de l'oliban , de chacun deux cnces.
De la terre Jtgtllee, du hol d' Arme nie , de la menthe crepee & de l'abßnthe , de chacun

une once.
Da caUmus odorant & du gjroße , de chacun demi once.
Des balaufles, des rofes rouges , des noix de cypres, de l'ecorce de grenades, des galles '

du fang-dragon , de chacun deux dragmes.
Melez.-lesavec une fuff.fante quaniitt d'hu'ile de coins; faites-en un emplätre[ehn l'art.

R £ M A R Q^U £ S.
On pulverifera enfemble fubtilement le maftich , l'öliban, le fandarac ou Vernix,

& le fang dragon', dune autre part on mettra tremper dans du vinaigre environ une
heure , dela croute de pain rotie , puis on la fera fecher &: on la mettra en poudre
avec la terre figillee & le bol ; dune autre part on pulverifera enfemble la menthe ,
l'abfinthe feche , le calamus aromaticus, les gyroftes, les rofes, les noix de cypres,
les galles, l'ecorce de grenade & les balauftes •, on melera les poudres, on mettra fon¬
dre enfemble für un petit feu la cire, la colophone, l'huile de mufcade coupees par
petits morceaux avec la terebenthine & environ une once d'huile de coing, on reti-
rera la mattere de deffus le feu , & l'on y melera exa&ement les poudres pour faire
un emplätre.

Il eft employe dans la dyfenterie & dans les aütres cours de ventre, dans le cho- Veitua»
lera morbus: il arrefte le vomnTement, il fortifie l'eftomach etant applique deflus,
& für le ventre inferieur.

Cet emplätre n'eft pas de bonne confiftence, parce qu'il y entre trop de poudres
a proportion des ingrediens emplaftiques: je voudrois doubler la quantite de la ci¬
re , pour lui donner plus de corps.

Emplätre de fang humain,
Frenez, de l'huile de millepertuis , une llvre 5

De la litharge d'or preparee , & du vinaigre tres-fort , de chacun demi Ihre J
De la cirejaune , de la terebenthine bien claire } de l'axonge huiname & du fang httr

ma'm , de chacun deux onces,
De la hmaille de cutvre, du verdet t du. vitriol de cypres & du fei de perßcaire, de chacun
demi once. Taites-en un emplätre felon Vart,
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R E M A R Q^U E S.

On pulverlfera fubtilement la Iimaille de cuivre, d'une autre part Je vitriol de
Cypre, le verd-de-gris & lefei de perficaire: onaura du fang dun jeune homme
fäin, on le fera deilecher au Soleil, puis on le mettra enpoudre, fnbtile pour en avoir
deux onces qu'on melera avec les autres poudres, on mettradansunebaffine la lithar-
ge preparee , l'huile d'hypericum & le vinaigre",. on les fera cuire enfemble für im
feu mediocre, remuant lamatiereavec uneeipatuledeboisjufqu'äce quelleaitpris
la confiftenced'un emplatre, on y mettra fondre alors, la retirant de dentis le feu, la-
cire, la terebenthine Sc l'axonge humaine, puis on y melera exactement les poudres ,
pour faire un emplatre qu'on roulera en magdaleons pour s'en fervir au•befoiri.

Vertus. Il eft deterfif, deficcatif, vulneraire, fortifiant, refolutif: il eft propre pour le»
vieux ulceres, pour faire diffiper les tumeurs , pour les contufions.

J'ai tire cette defcription de la Pharmacopee de Lille i il etoit peu neceflabe d'y
employer de la Iimaille de cuivre puifqu'il y entre du verd-de-gris ; il ne faloit
qu'augmenter la dofe de ce dernier.

Le fei de perficaire fe prepare comme le fei de chardon-benit, dont on verra la
defcription dans mon Traite de Chymie.

Emplatre pour les gattglignf , de M. Chafaf.
Trenei. des gommes ammonnie , galbanum , opopanax & fagapenum diffoutes dans h

vinaigre, coulees & efmjjies >& de la myrrbe choiße pulvenfee , de cbacune trois onces..
De l'huile de Immer & de l'efprit de vin , de ebnem une once.
Du foulfre vif , du vitriol Romain & du fei armoniac , de ebaeun demi once..
De l'eupborbe, deux dragmes. Faites-en un emplatre felon l'art".

R E M A R Q^U E S.

On difloudra enfemble dans le vinaigre, les gommes ammoniac , galbanum,'
opopanax Sc fagapenum , on coulera la dilfolution avec forte expreilion , & l'on en
fera evaporer l'humidite jufcjua ce qu'elle foit reduite en confiftence d emplatre ,
cependant on pulverifera eniemble la myrrhe & l'euphorbe •, d'une autre part le
fbulfre vif, d'une autre part le vitriol Romain & le fei armoniac : on melera les
poudres, on incorporera dans les gommes purifiees &c liquefiees par un peu de feu ,
l'huile de kurier , enfuite les poudres , & enfin l'efprit de vm , on agitera long-
temps le melange , & l'emplätre fera fait.

Venus«, U e ^ penetrant, attenuant, amoliffanr, refolutif,. propre pour les fcrophules, pour
les loupes, pour les fchirres ou duretez du foye , de la ratte, pour les ecroüelles.

L'efprit de vin qu'oii employe dans cette compofition, n'y communique pas beau-
coup de fa vertu , car la chaleurde l'emplätre, fi douce qu'elle puifTe etre , quand
on-tait le melange, diffipe le plus fubtil de cetefprir.

On ne doit point former cet emplatre en magdaleons, il s'applatiroit trop , i
caufe de la grande quanrite de gommes qui le compofent, & il s'attacheroit fi fort
au papier qui l'enveloperoit, cju'on ne pouroit Ten feparer •, il vaut mieux le gar¬
der dans un pot.

Si l'on n'a point de vitriol Romain, on peut fort bien lui fubftituer le vitridl
d*Ängleterre, qui a lameme qua-lite.

F IN.
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